Depuis 1928, le seul hebdomadaire de langue française en Alberta 
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Quand des enfants pensent 
comme des adultes! … 


Saint-Paul 


Lors de l'assemblée géné. 
rale annuelle de l'ACFA régio- 
male de St-Paul, le président, 
monsieur Pierre Lamoureux, 
a déclaré que l'association 
sortait d’une période de 
réflexion et qu'il était temps 
de passer à l'action. 

L'ACFA a profité des deux 
semaines des « Rendez-vous de 
la Francophonie » pour enir son 


Le Rwanda... 


AAGA le 17 mars, au centre cul- F À 
turel de St-Paul. La soirée était k = à manque de disponibilité des 
précédée d'un souper à la « for De g. à d: M. Laval Pelchat, Lorraine Hétu, membres de la communauté. Régionale en bref 
lune du pot », où une quaran- M. Pierre Lamoureux (président), Mme Marcella Gascon Souvent au détriment de 
et lime Allco Bourget (secréiare et résorière}, l'ACFA ne mec Re à 


tuine de personnes ont pu 
brer la St-Patrick en . éque nent les moyens de retrouver 
écoutant l'abbé Roger Sicote, Leur place dans la communauté. 
curé de la paroisse de St-Paul, comme but que d'uniformiser | Pour le président, cet objectif ne 
leur conter les origines de cette lestemmes entre les régions, mais sera atteint que par un rap- 
fête qu'en aucun cas les ACFA _prochement étroit avec loutes 

33 membres et 6 obser- régionales devaient s'y tenir … les associations et les divers 
vateurs ont ensuite participé à _ pour autant, Après une longue _ groupes francophones de la 
I'AGA avec les quatre membres discussion, il aété décidéqu'un région. Il a donné comme 
du conseil administratif : M. comité spécial serait créé pour exemple la mise en action ré- 
Pierre Lamoureux (président). étudier et metre sur pied les _ sente du Centre Scolaire Com- 
Mme Alice Bourget (secrétaire statuts et règlements de l'asso-  munautaire en partenariat avec 
et trésorière), Mme Marcella _ciation. L'adoption de ce texte a _ le Conseil de l'École Nouvelle 


Monsieur Lamoureux à tout 
de mème souligné les réussites 
de l'association au cours de 
N'année, telles que la Cabane à 
Sucre avec Angèle Arsenault, le 
Bal des Moisson qu accueil 
Alexis le Conteur ou encore 
l'ouverure d'une galerie d'art 
danses locaux de l'association 
11 a également souligné la 
gesion financière saine qui à 
Permis d'augmenter légèrement 


{Courrier de deuxième lasse 


Enregistrement 1881 


Gasconet M Laval Pelchat. Tôt donc été remis à l'année pro- et les différents projets que l'actif net, Cependant, a fait où 
dans la soirée, ces derniers ont _ chaine. M. Lamoureux s'est dit _l'ACFA entreprend avec son femarquer que les profits du 

eu à répondre à de vives réac- surpris par ce débat, mais aussi voisin, l'École du Sommet. Ces bingo diminuaient d'année en & 
“ions lorsqu'ils ont voulu faire heureux de constater que les actions sont d'autant plus Année: ÿ 
adopter les nouveaux statuts et membres se sentent préoccupés importantes qu'elles touchent … ,; LES rois postes varamts an à 
règlements proposés par par ces points importants l'éducation, done ls jeunes, qui Sein du conseil ont été comblés ns 
'ACFA provinciale, incluant Le rapport du président se manquent cruellement au sein Pan Nine EN £ 
Quelques amendements. Plu- _voulit soucieux et optimiste à de l'association. M. Lamoureux. _ ét, Me Ditne Bt Armau È 


Sieurs membres ont affirmé ne _la fois. M. Lamoureux a indiqué _ a également fait un appel à tous 
pas avoireu connaissance deces _que le rôle de l'ACFA avait dû les membres pour participer 
Pouveaux textes et qu'il était être remis en question au cours activement au recrutement de 
donc impersable d'en débattre de l'année, mais qu'il était nouveaux et d'anciens mem- 
<e sairen si peu de temps. Mme _ temps, aujourd'hui, que l'asso- _ bres. Actuellement, l'associa- 
Lyne Lemieux, de l'ACFA ciation et ses membres se don tion compte 390 membres alors 


Lamoureux s’est dit satisfait de 
La soirée et espère être en mesure 
de faire retrouver à l'ACFA sa 
vraie place dans une commu- 
nauté active mais dispersée. 
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«Je serai 


poëte et toi 
poésie.» 


François Coppée 


Radio-Canada veut réduire le contenu canadien 
de sa radio et de RDI 


Ottawa (APF): Radio- 
Canada entend profiter des 
prochaines audiences publiques 
du Conseil de la radiodiffusion 
et des télécommunications cana- 
diennes (CRTC) pour demander 
des modifications aux licences 
de la radio et du Réseau de 
l'information. 


La radio de Radio-Canada 
souhaite d'abord réduire de 95 
à 85 pour cent le minimum de 
musique vocale de langue fran- 
çaise. Elle demande aussi l'auto- 
risation de diffuser de courts 
messages mentionnant ses 
associés et ses commanditaires. 


Le Réseau de l'information 
(RDI) veut aussi réduire son 
contenu canadien, qui est 
présentement de 90 pour cent. 
RDI demande également l'auto- 
risation d'augmenter son tarif 
mensuel par abonné dans les 
régions francophones, qui 
passerait de 0.90 $ à 1-00 $. 
Cette dernière requête concerne 
surtout le Québec, mais aussi les 
quelques marchés majoritaire- 
ment francophones de l'exté- 
rieur du Québec. 


Mais le CRTC a des ques- 
tions à poser à Radio-Canada, 
qui portent justement sur «la 
lacune apparente» dans le 
pourcentage de musique vocale 
de langue française à la radio, 
comparativement aux engage- 
ments pris lors des audiences de 
1993. 


Le CRTC s'interroge aussi 
sur «la non-conformité appa- 
rente» d'un autre engagement 
pris par Radio-Canada Lors du 
renouvellement de ses licences 
en 1994, cette fois concernant la 
diffusion dans ses stations 
régionales d'un certain nombre 
d'heures de nouvelles locales et 
régionales originales par 
semaine. 


Le CRTC veut également se 
pencher sur le genre et le pour- 
centage d'émissions régionales, 
ainsi que la façon dont ces 
émissions produites en régions 
sont intégrées à la program 
mation du réseau 


La Société Radio-Canada 
devra aussi expliquer au CRTC 
comment son réseau français de 
télévision s'y est pris depuis 
1994 pour refléter les besoins 
des francophones de l'extérieur 
du Québec. 


Lors du renouvellement des 
licences de la SRC en 1994, le 
CRTC avait estimé que Radio 
Canada avait déjà fait «des 
efforts importants» en ce sens, 
notamment en tenant davantage 
compte des intérêts des col- 
Lectivités francophones de l'On- 
tar et du Nouveau-Brunswick. 
Le Conseil écrivait à l'époque 
qu'il s'attendait à ce que Radio 


Canada «continue de rajuster 
son service de programmation 
de télévision de langue fran- 
aise en fonction des besoins des 
Canadiens d'expression fran- 
gaise vivant à l'extérieur du 
Québecn. 


Le Conseil de la radiodif- 
fusion et des télécommuni- 
cations canadiennes tiendra à 
compter du 25 mai des au- 
diences publiques sur le 
renouvellement de toutes Les. 
licences de Radio-Canada, radio 
et télévision, incluant les deux 
chaînes spécialisées Newsworld 
etRDL. 

Le CRTC a d'abord tenu au 
mois de mars des consultations 
publiques dans 11 villes cana- 
diennes. Ces consultations ont 
permis à des organismes et ci- 
Loyens francophones de l'exté- 
rieur du Québec de réclamer de 
la part de la SRC une plus 
grande ouverture à l'endroit des 
communautés francophones et 
acadiennes. 


15 pour cent 


La Fédération des commu 
rautés francophones et aca- 
Sienne (FCFA) demande que 15 
pour cent de toute la program- 
mation de la SRC reflète les 
préoccupations etes intérêt de 
la francophonie canadienne. Le 
raisonnement de la FCFA est 
Simple : puisque les franco 
phones hors Québec repré- 
sentent 15 pour cent de Ja POpu- 
lation francophone du pays, ces 
derniers ont droit à un pour- 
centage équivalent dans la 
programmation de la SRC. 


La FCFA veut aussi que 
Radio-Canada rende des 
comptes à la francophonie 
canadienne. TVA par exemple, 
qui sera capté partout au pays à 
compter du ler mai, a accepté 
de mettre sur pied un comité 
aviseur composé de membres de 
la francophonie canadienne 
(TV, la télévision francophone 
internationale, a réservé des 
postes à des représentants de la 
francophonie canadienne au 
sein du Conseil d'adminis- 
tration. 


«Nous souhaitons que 
Radio-Canada se donne des 
objectifs clairs et mesurables en 
termes de production nationale 
afin que soient évalués claire- 
ment les résultats» lt-on dans 
une présentation faite Le 17 mars 
à Québec lors des consultations 
publiques. 


La FCFA prend très au 
sérieux les prochaines audiences 
publiques puisqu'elle a annoncé 
la mise sur pied de son propre 
comité aviseur, qui l'aidera à 
formuler ses recommandations 
finales en fonction des besoins 
de la population et des nouvelles 
réalités économiques et techno- 


logiques. 


La frustration des insu- 
laires 


La Société Saint-Thomas 
d'Aquin de l'le-du-Prince- 
Édouard se plaint de son ôté du 
contenu très québécois, voire 
même montréalais», des émis- 
sions nationales de a SRC, tant 
À la radio qu'à la télévision. 
Résultat + de nombreux Aca- 
diens écoutent le réseau anglais 
afin d'être bien informés sur ce 
qui se passe sur lle. 


Ce n'est guère mieux au 
niveau régional. Selon la Société 
Saint-Thomas d'Aquin, les 
nouvelles régionales traitent 
surout du Nouveau-Brunswick, 
comme si l’Acadie n'existait 
que dans cette province : «On 
se voit trop peu, on s'entend trop 
peu» se désole la SSTA. Et 
C'est sans parler de La mauvaise 
qualité de réception des ondes 
radio dans la région de Prince- 
Ouest et l'impossibilité pour les 
propriétaires d'antennes parabo- 
liques de capter la program- 
mation ‘en provenance de 
Moncton. Ils captent plutt celle 
de Montréal! 


LEn désespoir de cause, la 
SSTA va jusqu'à proposer la 
création d'une chaîne spécia- 
lisée exclusivement consacrée 
aux communautés francophones 
et acadiennes, qui serait acces 
sible sure service de base offert 
par les cblodistributeurs. Elle 
y va d'ailleurs d'un avertis- 
sement : si la SRC ne se rap- 
proche pas davantage des 
francophones de l'Ile, elle risque 
de perdre davantage de terrain 
au profit des radios commu- 
nautaires! 


Au Nouveau-Brunswick.. 


Les Acadiens du Nouveau- 
Brunswick sont, au contraire, 
assez satisfaits des efforts con 
sacrés par Radio-Canada à la 
programmation locale et 
régionale. Ce n'est toutefois pas 
le cas au niveau national : «La 
réalité canadienne est exprimée 
à travers la réalité québécoise, 
et pour nous, ça devient un peu 
fatiganc» dit Denis Losier, le 
Président-Directeur général de 
la compagnie d'assurance 
Assomption Vie. 


Le Conseil économique du 
Nouveau-Branswick ne partage 
pas l'opinion de M. Losieren ce 
qui a trait au contenu local. Sauf 
exceptions, on estime que la 
programmation télévisuelle dite 
lucale est surlout québécuise 
«avec un peu de contenu du 
Nouveau-Brunswicko. 


Le doyen de la Faculté 


d'administration de l'Universi 
de Moncton suggère que les 
régions devraient produire la 


moitié des émissions nationales général de la Société franco 
de Radio-Canada, Plus encore, mamitobaine, Daniel Boucher, 
il demande an CRTC d'imposer _ demande au CRTC et à Radic 
des quotas de production dans _ Canada d'obliger les cäblo- 
Les régions! distributeur à diffuser RDI dans 
fous es foyers. Plusieurs franco 
Plustere tee, une malen- phones vivant à l'extérieur de 
tendante a profité des consul. Winnipeg, dit-il, ne captent 
ns publiques à Moncton toujours pas le Réseau de 
pour se plaindre de l'absence l'information 
duasi généralisée de sous-titrage 
en français, tantà Radio-Canada Les producteurs franco- 
qu'à RDI. Comme tous les manitobains aimeraient enfin 
malentendants francophones, _que Radio-Canada Montréal 
ll ditn'avoird'autrechoixque cesse de les caser «dans le 
de syntoniser le réseau anglais _ carcan de l'identité culturelle 
poursavoirce quise passe dans _ minoritaire». Eux aussi sont 
Sa province. Sans sous-titrage, _ capables, disentils, de tourner 
ditelle encore, son monde des reportagés ou de réaliser des 
rapetiss et «devient de plus en émissions sur des thèmes 
plus petit. universels. 


Et dans Ouest. Les organismes et citoyens 
qui veulent soumettre des 
Le recteur du Collège de interventions au CRTC dans le 
Saint-Boniface au Manitoba, _ cadre des audiences publiques 
Paul Ruest, pense que Radio: ont jusqu'au 5 mai pour faire 
Canada devrait faire entre- parvenir la copie de leur texte 
prendre une importante campa- au Conseil et à Radio-Canada. 
gne de promotion auprès des _ L'intervention doit clairement 
jeunes : «ll faudrait qu'elle se _ faire état d'un appui ou d'une 
fasse connaître auprès des opposition à la demande de 
écoles et des jeunes». renouvellement des licences de 
Le Président et directeur- la SRC. 


Le Québec intensifie son 
appui aux communautés 
francophones et 
acadienne du canada 


Québec 


Le 15 mars 1999, le gouvemement du Québec annonçait 
qu'il entendait « intensifier sa présence auprès des 
communautés francophones et acadienne et, à cet effet, 
augmenter le budget consacré à la francophonie canadienne 
de quelque 20 % en 1999-2000 ». C'est en ces Lermes que le 
ministre délégué aux Affaires intergouvernementales 
canadiennes, M. Joseph Facal, annonçait l'intention du 
gouvernement du Québec de contribuer de façon encore plus 
marquée, en cette année du VIII‘ Sommet de la 
francophonie, au rapprochement entre la société 
québécoise et les communautés francophones et 
acadienne du Canada. 


L'actroi de plus de 200 000 $ en fonds supplémentaires 
visera à répondre aux différents besoins et soutenir diverses 
activités qui surviendront en 1999-2000 au sein de la 
francophonie canadienne. 


Rappelons qué le Québec, en conformité avec sa politique 
l'égard des communautés francophones et acadienne, 
contribue déjà, au moyen de son Programme de soutien 
financier aux partenariats, pour une somme de plus de. 
1,1 million de dollars par année à la réalisation de projets de. 
‘collaboration entre la_société québécoise et ces 
communautés : ns 


Par ailleurs, c’est également dans le cadre de Ja mise en 
œuvre d cette poltique que le Québec tiendra en mars 2000, 
son second Forum francophone iriennal de concertation qui 
réunira les représentants des communautés francophones et 
 acadienne di Canada ainsi que leurs partenaires québécois 
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L'école St Mary’s: Quand des enfants pensent 


FRANÇOIS BOURBEAU 
Lethbridge 


Dans le cadre d'études 
sociales proposées par la 
direction de l'école St Mary”s 
de Lethbridge, le professeur 
Danièle Bourbeau a lançé un 
véritable défi à ses 31 élèves 
de deuxième niveau! En effet, 
les élèves devaient réfléchir 
sur le « comment » la société 
se comportait face aux per- 
sonnes âgées ainsi qu'aux 
handicapés relativement à 
l'accessibilité aux lieux dits 
publics. 


Après avoir accordé beau- 
coup de temps à diseuter du 
problème avec ses élèves, le 
professeur leur a donc demandé 
de construire une micro-société 
sous forme de maquette car- 
tonnée: un petit village fran- 
cophone, tel que vu par les 
élèves... Sans intervenir l'ensei- 
gnante s'est donc simplement 
comtentée d'observer l'évolution 
de la construction de ladite 
maquette 


Curieusement, malgré l'in- 
sistance du professeur auprès de 
ses élèves de ne pas omettre de 
créer des rampes d'accès aux 
handicapés, la maquette finale 
ne présentait aucun artefact 
touchant le sujet discuté une 
1 durant: «Auriez-vous 
é quelque chose par 
hasard?, demanda l'enseignante 
A ses élèves, Médusés, il leur a. 
alu plusieurs minutes AVANT 
de constater leur erreur! 


L'idée de fabriquer des 
rampes d'accès pour handi- 
capés, dans ce petit village 
miniaturisé, est venue de Melis- 
sa Kostiuk et de Christopher 
Rabl, (ous deux Agés de 7 ans, 
et inserits aux cours d'im- 
mersion en langue française 
depuis seulement 3 ans. In- 
téressant de constater combien 
il est parfois renversant d'ob- 
server les pensées d'aussi jeunes 
cerveaux (en plus de la dificulté 
à surmonter les obstacles que 
pose une nouvelle langue). Un 
véritable défi dans ces cir- 
constances. 


Le plus étonnant demeure la 
réaction que j'ai observée, au 
moment de poser la question au 
jeune Christopher s'il existait à. 
l'intérieur même de l'école St 
Mary's, une rampe d'accès où 
encore un ascenseur pour 
personnes handicapées? «Non, 
il n'y a rien de cela ici ». 


répondit-il! - «Et comment 
faites-vous pour laisser passer 
des handicapés au second étage 


pé 
de votre école? », demandais-je 
alors. - «Je ne sais pas!, conclua 
Christopher, indéniablement 
lembêté par la question tandis 
que Melissa demeura muette. 
Pourtant il existe bien dans 


comme des adultes! 


indiquer les sorties d'urgences; 
et un espacement moins grand 
entre les marches d'escalier 
{pour ceux et celles qui utilisent 
des supports à bras). Finale- 
ment, des lumières de cir- 
culation présentant un décompte 
numérique lumineux et sonore, 
et plus encore... Lethbridge est 
Loin.même très loin d'appliquer 
cette réglementation actuelle- 
ment! D'autant plus grave que, 
pour l'avoir constaté moi- 
même, la plupart des portes des 
commerces de la ville, s'ou- 
vrent vers l'extérieur! Vous 
imaginez un instant une pauvre 
femme en fauteuil roulant en 
train d'essayer de tirer cette 
porte, alors qu'elle doit pousser 
Îes roues de son fauteuil roulant 
en même temps pour pénétrer à 
l’intérieur d’un établissement 
commercial? Ouf... Tout un 
contrat! 


les réglements municipaux de la 
Ville de Lethbridge, une longue 
description relative aux normes 
de construction des nouveaux 
établissements commerciaux, 
réglement 3.7 (Reserved) et 
section 3.8 (Barrier-Free 
Design). Bizarre de constater 
que, dès 1981, la Ville proposait, 
via l'intervention de Felix 
Michna, que seulement les 
nouvelles constructions, où 
encore les _ améliorations 
locatives ou le changement de 
type de commerce, se trouvaient 
assujerties à certains réglements. 
Par exemple, les commerçants 
avaient toute liberté de délimiter 
leurs entreprises comme bon 
leur semblaient (une barrière 
suffisait). Mais ces barrières 
devaient aussi permettre, à Ia 
Fois, une accessibilité complète 
audit commerce autant pour les 
personnes utilisant un fauteuil 
roulant, qu'aux aveugles, aux 
handicapés mentaux ou tout 
simplement aux mères de 
familles promenant leurs bébés 


Bien joie demeure l'idée de 
sensibiliser note jeunesse 
Alberaine à réfichirun peu pus 
em pousseuet a Flu aude Aux problèmes de autres. mais 
10 années avant que celle pro ï ; Si lei adultes ne donnent pas 
posion soi finalement api. cr ab tb KG ares l'exemple alors que nous savons 
quée… à moitié! leur village miniaturisé. tous que les enfants imitent les 
parue aux handicapés, te (pour que les chaises roulante plus ges eut à ne demander 
Malgré les spécifications ex toilees avec un labos pussempasender ascenseur equel des deux groupes dé. 
apporées par CH Nelson bassune bare d'appui insullée dans certains bâtiments des | monte, pour le moment le plus 
proposant que lous les come à 43 degrés prés de ladite lumières qu cignoent ei qui de maturité” 
Meres Gosent of un accès toile des ports lu larges _ produise un son Stridet pour 


Un partenariat de parents et de 
conseils scolaires à Wainwright 


Edmonton se doit de respecter la minorité | ment, le rapport élèves/ensei- de Waimwright auront beaucoup 

Le 23 mars, les conseils | linguistique et, qu'à cet effet, 1 gants est bien inférieur à ceux _ plus qu'un programme franco- 
scolaires du Centre-Nord et avait fait une demande de des écoles d'immersion. De _ phone s'ils s'engagent active- 
East Central Alberta Catholic subvention au ministère de plus, les enseignants sont bien ment dans ce projet», expliquait 
ont organisé une rencontre l'Éducation pour construire une outils et bien encadrés par le Nicole Pageau, directrice 


publique sur la possibilité de annexe à l'école afin d'accom- _ conseil scolaire. générale de la Fédération des 
mettre en œuvre un programe _ moder un programme franco- parents francophone de l'AI- 
me scolaire francophone à phone. Bref, les enfants seraient Le conseiller scolaire Zacha- _ berta. Vous pouvez obtenir tous 


Wainwright dès septembre. inscrits dans un programme _rie Magnan est venu appuyer la _ les services complémentaires à 
Vingt-quatre parents ont francophone du CSRCN mais réalité du besoin d'offrir des _ un programme scolaire franco- 
assisté à la soirée d'informa- _ seraient intégrés àla vie sociale programmes francophones en _ phone». L'Alberta a un actif de 
tion qui a eu lieu à l'école _ et spirituelle de l'école Blessed _ partageant sa perspective com- six groupes de jeux, 14 centres 
Blessed Sacrament à Wain- Sacrament. me finissant de l'école franco- de ressources, 16 prémater- 
wright. phone Maurice-Lavallée, «Au- nelles, 52 programmes de pa- 
Mais qui sont les enfants _ jourd'hui, je prends la décision _ rents et deux garderies. 
Suite à la compilation d'un éligibles à un tel programme ? de sauvegarder ma langue, 
sondage complété à Waiwright _Y aura-til assez d'inscriptions _ chose que je ne comprenais pas En fin de soirée, huit parents 


en février sur l'éducation fran- pour combler un programme _ toujours à 14 ans.» se sont engagés à participer à un 
cophone et dont 65 personnes _ francophone à Wainwright ? comité de mise en action de la 
ont démontré un intérétpourune _ Pourquoi un programme franco-  Unapport majeur à la soirée formation d'un programme 


Éducation francophone pour _ phone et ques en sontles avan a été le témoignage de Lionel francophones à Wainuright 
leurs enfants, um partenariat tages? Cette première rencontre _Brideau, un parent de Red Deer _ pour septembre prochain. Leur 
S'esreréé entre es deux conseils publique a su répondre à plu= et président du conseil d'école _pre-mière réumion aura lieu le 
Scolaires. Denis Tardif, prés sieurs de ces interrogations, La Prairie. En trois ans, leur mardi 30 mars. Leur rêve 
dent du Cemtre-Nord (CSRCN) École est passée de 23 à 56 deviendra peut-être bientôt 
à expliqué aux parents que Hélène Landry, conseillère élèves. «Vous avez um excellent réalité? 
&'étre une première pour son pédagogique, à expliqué que _ départ ic à Waimwright. C'est 
Sonseil scolaire d'intier un l'école francophone permetait | beaucoup plus que nous avions 
programme francophone à à l'enfant de conserver sa lan- quand seulement trois parents 
Fisiurigheerqu'ineseratpas _gue, sa eulur et son identité éaiem présents nor première 
possible sans une infrastreure tout en profitant d'un bilin- rencontre en 1996, ci vous avez | pantsmeman mener. 
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ANITIERE DD DÉVELOPPEMENT DES 
AUS QUE ee QUE 
Les frappes aériennes DE À DANCE MENANT Abx EMPLOIS 


y À € SOARE 
de FOTAN au Kosovo PRECAÎRES nn ER EDR 


L'engagement des forces de l'OTAN en — 
Yougoslavie ne peut laisser personne indifférent. Le 

but des frappes aériennes, on le sai, est de dévaster et 
de détruire les forces de Slobodan Milosevic. Mais 
au-delà de cet état de fait, on peut se questionner sur 
le véritable mobile de ces interventions car l'OTAN a 
déclaré la guerre à un pays souverain sans recevoir au 
préalable laccord du Conseil de sécurité de l'ONU. 


Il est important de rappeler ici que le Conseil de 
sécurité de l'ONU a pour fonction d'éviter 
l'élargissement de tels conflits. Cependant, dans le 
contexte actuel, la Russie et la Chine auraient 
indéniablement usé de leur droit de veto. Voilà 
pourquoi les États-Unis ont contourné le problème en 
marginalisant l'ONU. 


Mais depuis quand l'OTAN (avec, à sa tête, les 
États-Unis et à sa remorque, le Canada, l'Allemagne, 
la France et la Grande-Bretagne) est-il devenu le 
défenseur des minorités? Comment M. Clinton peut- 
il prétendre que ces opérations militaires relèvent plus 
de l'action humanitaire que d'une véritable déclaration 
de guerre? À ce que je sache, les États-Unis ne sont 
jamais Venus au secours des Kurdes, des Palestiniens 
‘ou même des Tibétains. 


Peut-on affirmer, comme le faisait l’intellectuel 
français Max Gallo dans un texte publié dans 
Libération le 26 mars dernier, que la stratégie des États- 
Unis dans cette région « est de s'appuyer sur la 
Turquie, sur les monarchies pétrolières et sur Israël 
afin de S'assurer le contrôle des sources d'énergie et 
de créer autour de la Russie une sorte de cordon 
sanitaire (en s'appuyant sur les populations 
muslmanes)?» Est-ce une façon d'instaurer une 
nouvelle hégémonie américaine en Europe pour assurer 
une certaine continuité avec celle imposée après la 
Seconde guerre mondiale? Ceci expliquerait-il 
pourquoi les Européens ne sont capables d'intervenir 
que par l'intermédiaire de 1° OTAN? 


COURRIER DES LECTEURS 


Un appel urgent aux des spttés car rérions éducation de alé, La coie 

les enfants ne reçoivent pas | boration, le dialogue et coopé 
parenis francophones tous les mêmes services. À mon ration dans un seul Conseil 
point de vue, tou sont en droit _ scolaire permettre cette réussite 
de recevoir les mêmes services _ L'union Fait la force et je crois 
peu importe s'ils demeurent | fortement qu'en se ralliant tous 
dans un grand centre ou en ensemble, nos enfants peuvent 
région. en bénéficier. 

D'après moi, il est peu pro- Je lance um appel à tous les 
bable que le premier ministre parents qui ont des enfants qui 
Gary Marr renverse sa décision fréquentent une école franco- 
tnt donné que jusqu'à main- phone de se rallier et d'encou- 
femant il y à tenû. N'est grand rager voure Conseil scolaire de 
temps de laisser la politique de coordination àravailerensem. 
ôté et de collaborer tous en ble dans un esprit constructif et 
semble dans un même but qui positif afin d'assurer qu'en 
est de travailler à aceroitre la septembre prochain nos enfants 
quantité etla qualité des services _ soient prêts à débuter l'année 
dans es alles de classe au lieu scolaire sous un Conseil scolaire 
de continuer à défendre le structuré et prêt à offrir les 
maintien des coûts adminis- | meilleurs services jamais offerts 


Depuis l'annonce du ministre 
Gary Marr en décembre dernier 
de joindre les trois Conseils 
scolaires en un seul Conseil 
scolaire, beaucoup de discus- 
sions et de frustrations ont sui 
et à ce jour, toujours pas d'en- 
tente entre les différents inter 
venants. 

11 ÿ a deux philosophies, 
celle qui veut un seul conseil et 
l'autre plusieurs. Nous nous 
devons de placer l'enfant au- 
dessus de toutes les philoso- 
phies et penser à son bien-être 
dans la salle de classe. Une salle 
de classe où il aurai toutes les. 
ressources nécessaires tant 


Si les frappes ne réussissent pas à contraindre 
Milosevic à revenir à la table des pourparlers, les pays 
membres de l'OTAN seront obligés d'envoyer des 
troupes sur le terrain. À l'heure où j'écris, on en parle 
déjà. Si tel est le cas, le conflit risque d'être long 
Sale. Dans la mesure où les bombardements ont dé 
montré leurs limites en Iraq (bien que la situation soit 
ès différente), peut-on en déduire qu'il en sera de 
même en Serbic' 


La situation est grave, c'est indéniable, et personne 


ne peut rester insensible face au nettoyage ethnique | parees que malle pour Uatifs. auparavant 
En cours au Kosovo, mais comme l'indiquai Jacques | et de Mo terent Le ministre nous recom- 

Almarie dans un éditorial publié dans Libération le |. Eongbnnel e srademauer ”. Madeune sic qui va nous France Boulanger 
25 mars 1999: « Si ces frappes sont aussi massives nr der dhnge. Permettre ion accepte de colla- Parent de 2 enfants du 
ue one lsé cnende le Pentagone et Oran elles nano ds Cane” Éorer td engager ensemble centre Boréal 
ne pourront qu'affecter la population civile, serbe | beexitant il y ade trés gran. de donner à nos enfants une Fort McMurray 


comme kosovar. » Il n'y a certes pas de solutions 
miracles, mais s’il existe un risque d'enlisement dans 
ce conflit armé, pourquoi ne pas tenter de relancer les 
négociations? Comme le disait le chef d'état français 
Georges Clémenceau: « Il est plus facile de faire la 
guerre que la paix. » 
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Journée internationale de la femme célébrée à Calgary 
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SUZANNE DE 
GOURVILLE NICOL 


Calgary 


La journée internationale 
de la Femme avait droit à une 
attention toute particulière 
cette année à Calgary! La 
directrice du bureau de 
l'Ouest canadien au conseil 
pour l'unité canadienne Me 

ichèle Stanners avait eu 
l'idée originale de réunir des 
femmes de tête bilingues et 
impliquées à 100% dans le 
milieu des affaires, au niveau 
social ou professionnel, afin de 
tenter de trouver des moyens 
d'aider un plus grand nombre 
de femmes à réussir dans le 
monde des affaires et aussi 
d'en profiter pour renforcer 
l'unité canadienne. 


Plus de 60 femmes venant de 
partout au Canada se sont ainsi 
donné rendez-vous afin de 
discuter des obstacles qu'elles 
rencontrent et des possibilités 
qui s'offrent à elles quant à leur 
réussite en affaires, Le groupe a 
aussi examiné les réalités et les 
perceptions qui définissent la vie 
des canadienesleur permettant 
ainsi de brosser un tableau de 
société et du monde des affaires 
au Canada:«Nous espérons 
entendre des choses qui nous 
donneront à réfléchir et nous 
sommes impatientes de déter- 
miner les moyens qui feront 
disparaître certains des mythes. 
et obstacles les plus courants 
auqueis sont confrontées les 
femmes au Canada.» déclarait 
Me Stanners. 


Il avait au programme une 
conférence avec le groupe de la 
Calgary chamber of commerce 
suivie en soirée d’une réception 
conférence ayant comme confé- 
rencière Mme Oryssia Lenni 
sous-ministre pour la Diver- 
sification de l'Economie de 
l'Ouest. Elle soulignait l'impor- 
tance du réseautage et de la 
synergie résultant du partage 
d'expériences et de connais- 
sances entre Loutes 


Lors de son allocution, Mme 
Lennie rappelait à ses auditrices 
que pendant les 26 années 
qu'elle a passées au service du 
Gouvemement de l'Alberta lle 


avait participé à chaque discus- 
sion consttutionnelle et qu'elle 
avait toujours l'unité canadienne 
ès à coeur. Elle affirmait aussi 
que son poste au DEO lui 
permettait entre autre d'appuyer 
ces femmes d'affaires et que son 
ministère s'estengagé analyser 
les opportunités de le faire. 


Depuis 1994, les bureaux du 
DEO ont traité plus de 60,000 
demandes provenant de femmes 
de tout l'Ouest canadien qui 
envisageaient ou envisagent de 
démarrer ou développer une 
entreprise déclarait Mme Len 
nie qui se disait très fière en 
pensant à ce réseau si riche en 
Succès réalisés et réalisables. Il 
y a une vingtaine d'années 
moins de 19% des canadiens 
travaillant à leur propre compte 
étaient des femmes. Aujour- 
d'hui,selon les études les plus 
récentes.les femmes sont à la 
tête de 30% de toutes les com- 
pagnies au Canada et fournis: 


phtéusnn de Caral et 
De g. à d: Louise St-Pierre, Hélène de Kovachich, Chantal Haas, 


Laettia Cyr et Lynne-Françoiso Pelletier 


sent du travail à 1,7 millions de 
canadiens,toujours selon Mme 
Lennie. 

La journée du 9 Mars avait 
pour thème: Perceprions er 
réalités:stratégies pour faire 
éclater les mythes. Plusieurs 
conférencières de partout au 
Canada ont ravi leur auditoire 
en y allant d'un partage de leur 
vécu se rapportant au thème de 
la journée. 

‘Après discussions entre elle, 
il en ressort presqu’à l’una- 


La grande finale ré 


CLAIRE HÉLIE 


Red Deer 


C'est avec beaucoup de 
plaisir et de fierté que l'école La 
Prairie accueillait les partici- 
pants ainsi que les parents 
accompagnateurs à la grande 
finale régionale de la Dictée 
P.G.L. Les épreuves se sont 
déroulées dans une ambiance 
excitante etempreinte de nervo- 
sité le samedi 20 mars, à Red 


Deer. La finale regroupait 28 
participants, Lous élèves de Se et 
6e année provenant des écoles 
d'immersion et francophones de 
la province. La dictée était lue 
par Guy Marco, réalisateur à 
CHFA. Les élèves des écoles 
d'immersion étaient tenus 
d'écrire la moitié de la dictée 
tandis que Les élèves des écoles 
francophones écrivaient la 
dictée entière. 

Les gagnants de la finale 
régionale dans la catégorie 


SITE DE LA SEMAINE 


Visitez le site du Musée canadien de la nature à l’occasion 
de la Semaine nationale de conservation de la faune 
du 4 au 10 avril 1999 sur 


wwe. françcalta.ab.ca 


Sion: 


nimité que toutes les cana- 
diennes ont les mêmes rêves et 
les mêmes aspirations que tous 
et toutes sont pareils d'un bout 
à l'autre du Canada,avec les 
mêmes sentiments d'appré- 
ciation et de respect mutuelles 
mêmes objectifs de succès ou les 
mêmes appréhensions face à un 
échec. 

Selon elles, la mission des 
Canadiennes au tournant de ce 
siècle et pour celui à venir 
devrait consister en l'unification 


ho Guaee 


immersion sont: Laura Adria, de 
Richard Secord Elementary 
School à Edmonton et Alex 
Anderson-Frey, de Central Mid 
dle School, à Red Deer. Dans la 
catégorie francophone, les 
‘gagnants sont : Blair Semple, de 
l'école Maurice-Lavallée à 
Edmonton et Mathieu Guérin, 
de l'école Sainte-Marguerite- 
Bourgeoys à Calgary. Lors de la 
finale régionale, tous les 
participants ont reçu un gilet 
Souvenir ainsi qu'un diplôme de 


du Canada. Les femmes ont une 
uès grande influence sur les 
jeunes les personnes agées et sur 
notre tissu social. Cette confé- 
rence à permis de confirmer le 
fait que les femmes peuvent 
'entraider dans tous les aspects 
de leur vie.et een favorisant le 
dialogue avec ceux qu’elles 
côtoient au quotidien. 


Avec des bureaux à Cal- 
gary,Teronte,Otawa et Mont- 
réal,le conseil pour l'unité 
canadienne est un organisme 
rational, qui exécute son mandat 
éducatif en effectuant des re- 
cherchesen diffusant de l’infor- 
mation et en offrant des pro- 
grammes aux jeunes. 

Les différents points de vue 
apportés par chacune des parici- 
pantes vont certainement cons- 
tituer des éléments de réflexion 
pour nos dirigeants canadiens de 
dire Me Stanners qui était des 
plus satisfaites des résultats de 
cette première conférence. 


ale à Red Deer ! 


participation. Plusieurs prix de 
participation ont été également 
remis aux élèves. Lors de cet 
événement, Martin Camirand, 
enseignant à l'école La Prairie, 
agissait à titre d’animateur. La 
présidence du jury était assumée 
par Julie Normandin, ensei 
grante à la même école. 

Les heureux finalistes s'en 
voleront pour la grande finale 
télévisée qui se déroulera à 
Montréal, le 23 mai prochain, La 
Fondation Paul Guérin-Lajoie et 
ses commanditaires offriront 
aux gagnants de l'épreuve finale 
un voyage vers la destination 
canadienne de leur choix. Les 
deux gagnants, dont un pour la 
catégorie immersion et un pour 
la catégorie francophone, pour- 
ront donc découvrir la beauté 
des paysages canadiens sans 
‘oublier Le plaisir de rencontrer 
les gens de notre magnifique 
pays. Notons que la fondation 
Paul-Guérin Lajoic contribue à 
l'amélioration de a langue fran- 
gaise depuis bientôt dix ans. 
Grâce à la participation des 
jeunes et des adultes à la Dictée 
PLGL. les sommes générées ont 
contribué à améliorer les condi 
tions d'éducation dans les ré. 
sions en développement, tout 
particulièrement en Afrique 
occidentale (Mali et Sénégal) ct, 
depuis un an, à Haïti. 


ea 


CÉQETS 


Un sucré d’succès ! 


SUZANNE 
DE COURVILLE NICOL 


Calgary 


Chauffés par les rayons 
d’un soleil de printemps, 
quelques 500 personnes s'6- 
taient donné rendez-vous le 14 
mars dernier à la Cité des 
Rocheuses pour la tradition- 
nelle cabane à sucre organisée 
conjointement par l'ACFA 
régionale et la société du 
centre scolaire communau- 
taire de Calgary. 


Des anciens aux nouveaux, 
des petits aux grands tous 
étaient enclin à participer aux 
activités de la journée et l'at- 
mosphère était à la fête. On 
pouvait sentir l'odeur du sirop 
d'érable qui chauffait et plu- 
sieurs étaient impatients de se 
sucrer le bec avec la tire sur la 
neige préparée par Gilles et 
Michèle Voyer (maîtres su: 
criers) aidés de leurs enfants 
Mélissa et Jean-François ainsi 
que des familles Benoit et 
Labelle. 


À l'intérieur,les visiteurs 
pouvaient se procurer du fro- 
mage en grains frais et savou- 
reux (et on sait que c'est une 
denrée rare) offert en vente par 
Mr. Eric Roland vice-président 
de la régionale et gérant-adjoint 
de la Springbank Cheese Co. Ça 
se dégustait comme des bon- 


Scène de scottage 
bons avant pendant et après le 
traditionnel festin de jam 
bon fèves au lard et oeufs dans 
Le sirop. 


Au gymnase de l'école 
Sainte-Marguerite-Bourgeoys 
les enfants s'amusaient à diffé 
rents jeux sous la surveillance 


de M. Marc Renaud directeur. 
L'animatrice culturelle Mme 
Josée Lapointe aidée d’une 
équipe de jeunes artistes de 
l'école transformait ces jolis 
minois en chatons,tigres et 
autres tandis que du côté du 
théatre,Edith Simard leur 
présentait un spectacle de ma- 


rionnetes. 
Les personnes présentes 
arrivaient de tous les coins de la 
région el même d'aussi loin que 
St-Philippe de Néri au Québec. 
Ce dernier, Mr. Gaston Michaud 
‘de passage ici pour la première 
fois, nous disait s«Ça fait donc 
bon de parler et d'entendre 
parler français comme ça». 


Le succès de cette activité se 
veut le reflet de ce qui était en 
Fait prévu lorsqu'il y a dix 
anses gens se sont retroussé les 
manches afin de mener à terme 
ce projet de centre commu- 
nautaire de Calgary. 


«Plus il y aura de ce genre 
d'activités.plus les gens s'im- 
Pliqueront et plus les gens s'im 
Pliqueront, plus le sens d'appar 
temance,de fierté et d'identité 
francophone se développera 
chez nos jeunes et stabilisera 
notre communauté» nous disait 
Mr Léo Boileau, président 
fondateur de la Cité des Ro- 
cheuses. 


30° cabane à sucre de St-Paul : un succès 


DAMIEN MERCIER 
Saint-Paul 


11 ne manquait qu'une 
forêt d'érables pour se senti 
dans l'Est du pays, ce di 
manche 21 mars, à Mallaïg, où 
se déroulait la 30° édition de 
Ja cabane à sucre de l'ACFA. 
régionale de St-Paul. 

Cette année, les organi- 
sateurs avaient décidé, dans un 
esprit de rapprochement entre 
les villages de la région, de 
présenter cette fête tradition- 
nelle dans la communauté de 
Mallaig, à une demi-heure au 
nord de St-Paul. La distance 
aurait pu en décourager certains, 
mais il n'en fut rien puisque 250 
personnes, soit 100 de plus que 
l'année dernière, ont répondu à 
l'appel en ce dimanche après- 
midi. Le temps printanier a 
certainement joué un rôle 
important. Mais c'est sans 
aucun doute le dévouement du 
comité organisateur composé de 
Macella Gascon, Gilbert Hébert 
Fernande Journault et Rémi St. 
Arnault, sans oublier le coor- 
dinateur de l'ACFA, Richard 
Blouin, ainsi que les 20 bén 
voles présents, qui ont su fé 


de ceue journée un véritable 
succès. 

Les festivités ont commencé 
vers 1h parun léger brunch qui 
a peut-être laissé plusieurs 
personnes sur leur faim, mais 
qui était généreusement arrosé 
de sirop d'érable. À 1h, alors 
que l'affluence était au maxi- 
mum, les activités tradition- 
nelles ont débuté. Les partici 
pants ont pu alors tester leur 
dextérté ec leur rapidité avec les 


Sucrage de bec” à Calgary 


concours du marteau ou de 
sciage, leur force avec le souque 
à la corde et leur équilibre avec 
les courses en skis trois pattes 
et les bagartes d'oreillers. Pour 
les personnes qui préféraient la 
tranquillité, elles pouvaient 
profiter de trois atielages de 
arrioles qui les emmenañent se. 
promener une quinzaine de. 
minutes dans les environs, ou se 
joindre aux parties de cartes 
organisées dans I salle. Après 


une forte participation de La part 
des adultes, ce sont surtout les 
enfants qui ont profité de ces 
activités tout au long de l'après- 
midi. Mais tous, petits et grands, 
se sont précipités sur la tire, 
disponible à volonté, dès l'ou. 
verture du stand tenu par 
Thomas et Hélène Lamontagne. 

À 15h, Michel Marchildon, 
un chansonnier auteur com 
positeur de Regina, est venu 
clôturer In journée en nous 


proposant son répertoire. Bien 
que le spectacle se prétait 
certainement plus à une soirée 
de bar qu'à une fête familiale 
n'en reste pas moins que son 
contact amical avec Le public a 
permis de conserver la bonne 
humeur jusqu'au bout. Tout le 
monde gardera un bon souvenir 
de La cabane à sucre de 1999 et 
se donne rendez-vous l'année 
prochaine, certainement dans 
une autre communauté voisine 
à St-Paul 


hebdos francophones d’un océan à l’autre 


267, rue Dalhousie 
Ottana (Ontario) KIN 7E3 


Téléphone: _ (613) 241-5700 où 
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VOYAGE À TRAVERS LE MBNDE FRANCOPHONE 


SECONDE ESCALE : LE RWANDA 


EDITH LEMELIN 


Edmonton 


Le Rwanda « pays des 
milles collines » / Urwanda 
rwimisori igihumbi 


Le Rwanda, est un pays 
montagneux d'Afrique, d'une 
superficie de 26 340km', situé 
entre l'Ouganda au nord, le 
Zaïre à l'ouest, le Burundi au 
sud, la Tanzanie à l'est et 
uaversé du sud ouest au nord 
ouest, par les hautes altitudes de 
la crête Congo-Nil. Au ler mai 
1995, a population du Rwranda 
était estimée à 5 200 000 
habitants contre près de 8 
millions lors du recensement de 
1991. Entre 1993 et 1994, la 
guerre civile a fait environ huit 
cents milles mons et jeté hors 
des frontières deux millions de 
réfugiés. On décompte égale- 
menttrois millions de personnes 
déplacées à l'intérieur du pays. 


Avant le massacre de 
1994, la densité de sa population 
était l'une des plus fortes 
d'Afrique :301 habitants au km* 
en 1991, et près d'un tiers en 
plus dans les régions de culture. 
La plupart des Rwandais 
sivaient en zone rurale dans 
fermes individuelles dispet 
au sommet et sur les pentes des 
collines: le taux d'urbanisation 
était l'un des plus faibles du 
monde (5%). Aujourd'hui, les. 
campagnes sont désertées et la 
capitale, Kigali, est passée de 
130 000 à 250 000 habitants. 
moe iun de Le génocide des Tutsi et 
population rwandaise est 
Semblable à celle du Burundi, 


« ère jumeau » du Rwanda : 
des Hutu (majoritaires), les Tutsi 
et les Twa. Les langues 
officielles sont le kinyarwanda 
(apparenté aux langues ban- 
toues) et Le français: le swahili 
et l'anglais sont également 
parlés. Pour ce qui est de l'école, 
aucune statistique ne peut rendre 
compte de la situation actuelle 
de l'enseignement, qui était 
autrefois gratuit et officielle- 
ment obligatoire pour les en- 
fants âgés de sept à quinze ans. 


Les massacres qui ont eu cours 
au Rwanda entre avril et juillet 


Le dialogue communautaire 
est une première étape vers 
une compréhension mutuelle. 


Membre du Parlement 
Edmonton (Centre) Est - 495-3261 El 
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1994 sont le résultat d'une 
diversité de facteurs inter 

pendants. De l'avis des abser 
vateurs le génocide et ses 


conséquences (qui sont encore 
d'actualité s'inscrivent dans le 
conflit ethnique (entre Hutu et 
Tutsi) qui caractérise l'histoire 


du Rwanda depuis les années 
50. D'où l'idée que le clivage 
ethnique entre Hutu, Tutsi et 
‘Ta rwandais este résultat d'un 
processus historique au cours 
duquel ceux-ci ont été amenés 
à intérioriser leur appartenance 
ethnique. 


Avant la colonisation, 
vers la fin du 19ème siècle, la 
plus grande partie du Rwanda 
actuel était une monarchie 
dirigée par un Foi, issu de la 
dynastie Nyiginya. La strati- 
fication sociale était basée sur 
Les critères socio-économiques, 
c'est-à-dire sur le mode de 
production privilégié par les 
membres du groupe :les Hutu 
étant plutôt agriculteurs, les 
TTutsi éleveurs, les Twa, chas- 
seurs ou potiers. Comme la 
complexité de l'histoire des 
lignages en témoigne, ces caté- 
gories n'étaient pas exclusives. 
Les Tutsi n'étaient pas néces- 
sairement dominants et les Hutu 
sujets. En tout cas, « si la société 
rwandaise précoloniale est 


ENTRONS DANS 


locution de l'Honorable David Hancock, 
Minister of Intergovernmental and Aboriginal Affairs 
à l'occasion de l'annonce du Secrérariat aux Affaires 
francophone à la rotonde de a législature albertaine 


Ladies and gentlemen, welcome to the Leisature 
Building, 


Vhenere enter hs building fl the echo Of 
Alberuis History, of che men and women who have 
contributed o the building of this province. Men and 
women draun from different experiences, different 
occupations and different eritages, nited by a belief 
in Albert future 


Many ofchese people ere Francophone Albertans, 
continuing the works af their forefathers who helped 
open up this province. 


Présentation de l'Honorable David Hancock 


Thank you, Mr Speaker. 1 am pleased vo 
inroduce co you and through you to members of 
the Assembly the representatives of Albertas 
francophone communisy. Seed in your gallery 
from the Association canadienne-française de 
l'Alberta are Louiserte Villeneuve, George Arès, 
Jean-Guy Thibaudesu, Guy Nobert, Ben Van De 
Valle, Claire Hébert, Lyne Lemieux. From 
Francophonie Jeunesse de l'Alberta: Marc Lefebvre, 
Chantal Berard, the Dean of Faculté Saint-Jean, Dr 
Claudette Tardif, the president of Conseil scolaire 
du Centre Nord: Denis Tardif, President of Mets 
Nation of Alberta : Mrs Audrey Poitras, regional 
director of Canadian Heritage. Adrien Bussière and 
the representative of Official Languages 
Commission: Deni Lorieau 


“The history much of Alberta, particularly che north, 
is rooted in the fur trade era, the rime oF the coureurs des bois. Many of our 
communes. Morinville, Legal, Bunnvlle, S-AlLeut- were foundeu by French 
Canadians who sv new opportunities in a growing Canada, That is a history 
10 be proud of, and a heritage chat deserves to be kepr live. 


Ati also a heritage that imposes unique demands, upon you as Francophone 
AAlbertans, and upon the governments of his country and province. 


Canada is a bilingual naion. In our consccution, certain righs are accorded 
to French and English minorites, to ensure that cheir lnguistic heritage is 
preserved. Whil ic has often appeared in recent times that language sa divise 
Loree, L hink that another perspective necds co be considered: Language can 
be a unifping force. 


‘The presence of a strong Francophone community in Alberta a te chat 
bind us & other provinces wich Francophone populations. Suppor fr strong 
Francophone communiy also demonstate 0 Francophones in other provinces 
chat we, in Albert, are commited to che principles of Canadian Federation. 


As a province, we must ensure chat the views and positions of our 
Francophone community are clearly and definitevely represented at 
incerprovincial and federal-provincial discussions that relate 10 Canada's 
Francophone community. 


The desire 19 better meet those obligations has led this government to 
establish à new office, a provincial Francophone Secretariat. The mandate of 
the Secretariat is 10 


* Serve as a liañon berucen the government and the Alberia Francophone 
community 

“ clarifj and represent the needs of he Francophone communisy within the 
government: 

+ rpreent Francophone Alberians and tbe province in organisations such as 
confrenceso minis repense or Fanaphene frs 

* participate in the negotarion of fderal previnial agrecement relating 0 the 
French language and eulrure. 


Such an office has been successfully employed in other Canadian provinces- 
in face, all other provinces except British Columbia have established offices 
Ontario has an Office of Francophone Affairs, Manitoba a French Language 
Services Secretariat, Saskatchewan an Office of French Language Coordination. 


In al heses provinces the existence ofhis stucrure allows them 10 participate 
in discussions at the interprovincial eve wi a clear understanding and strong 
representation of their Francophone communities, Estblishment of our 
Secretariat will allow us 10 partcipate in those discussions on an equal footing, 
and allow us to berter serve our Francophone population. 


I take great pleasure in announcing that the Premier has appointed, as che. 
fret chair of the Secretariat, a colleague of mine, a Francophone Alberta, and 
he MLA for Bonnyrille-Cold Lake, Me Denis Ducharme. 


Me. Ducharme has already shown himself to be an effective voice for his 
constiuents, and for the Francophone community. His talencs and abiliies 
will ceruinly be welcome as we launch the secerarat. Lchank him for adding 
£his responsability co his many other duties and ask hat you welcome him in 
fist activity as Chair oFthe Francophone Secretariat. 


All ofhese individuals, Mr Speaker, were your 
uses his morning at dhe ceremony commemorating National Francophonie 
Neck Throughour this week Alberta Francophones vil juin wc Francophones 
cross Canada to celebrat linguistic and culural heritage and cheir contributions 
Ko our society and our communities ask member of the Assembly to jan me 
in chankäng chem fr that contribution. 1 would ask our guests 10 rise and 
receive the traditional warm welcome of he House. 


Allocution de l'Honorable David Hancock à l'Assemblée législative 


Me Speaker, Mr. Premier and 
colleagues, this morning 1 had the 
plessure of hearing a group of young 
people from l'École Notre-Dame in 
Edmonton perform in che Legslature 
rorunda, They are part of a celebration 
hosted by yourself, Mr Speaker, 10 
honour National Francophonie Week 
and to raise the flag. L see chat we have 
label pins on our desks. French 
canadiams and Francophones have made 
significant coneributions to Alberta 
dating back to the earliest days of 
exploration and setlement. Place names 
like Bonnyville, Grande Cache, 
Morinville, Rivière Qui Barre remind us 
of the rich history in dhis province 
“The lent us their calencs as ftrmers, 
reachers, business people and legislators 
and theÿve coneributes 10 the diverse 
mulicultural mix hat is Alberta sociery 
today. 


Our francophone commuity, Mr Speaker, is also on of the élements that 
des this nation cogecher. The heritage they share with Francophones across 
Canada and the dialogue char czists berween their associations wih chose in 
other provinces contributes co greater understanding berween Canadians. 


Canada is a bilingual nation. As a result, there are many governmental 
‘organizations and discussions related to language matters, This province, in all 
our discussions wich other provinces, secks to ensure chat Albertans have a 
lear voice on matters of importance co them, and ie is for chat reason that 1 
was pleased chis morning 10 announce the establishment of the provincial 
Secrétariat des Affaires francophones 


The Secretariat will serve as a liaison bercneen the government and the 
Albere francophone community will crify and represent the needs of the 
francophone communiey within government, will represent francophone 
Albercans and the province in organization such as conferences of minisers 
responsible for francophone aflairs and participe in the negotiation offederal/ 
provincial agreements relating «0 French language and culture. The Sceretariat 
Wil llow che views of our francophone community to be learly and defiitively 
represented at incergovernmencal discussions. Most other Canadian provinces 
have successflly employed such an office, The establishment oFour secretariat 
ill allow us to participate in discussions with other governments on equal 
footing. 


The francophone Sccrearat will consst on an MLA char a director, and 
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support staff The chair will report o che Minister oflntergoveramental and 
‘Aboriginal Affirs. was honoured as well his morning t announce on behalf 
‘of the Premier chat che First chair of che secretariat will be the honourable 
Member for Bonmille-Cold Lake. The honourable member has already 
proved himself a capable spokesman for his conscituents and unofficially fr 
Alberta francophones. He represented me a che last meeting of che ministers 
“of francophone affirs, l'm certain chat bel all his responsabliis in this 
coke with equal dedication, and 1 would ask hat you join me in congratulating 
Him in this new position. 


Discours du Leader de l'opposition officielle, Mme Nancy MacBeth 


M le Président, €'ese un honneur 
énorme d'avoir l'opportunité de 
répondre aux paroles du ministre des 
Affaires intergouvermementales. 1 ya 12 
ans depuis qu'un député de notre 
‘Assemblée Législative ses levé pour me 
poser une question en français. y a 12 
ans depuis que le Président de 
l'Assemblée lt a dir que Les règles ne 
permettaient ni une question ni une 
réponse en français. 


Cet événement à eu un effet 
fondamental pour moi. Comme 
quelqu'un qui avai appris le Français ci 
à Edmonton dans les écoles publiques, qui avait étudié à l'Université de 
l'Alberta et à l'Université Laval et qui a un grand respect pour es deux langues 
officielles du Canada je ressentais une grande inquiétude. 


Aujourd'hui nous avons enlevé une marque noire contre notre Assemblée 
je suis fière qu'on me permette de répondre à ces bonnes paroles en français. 


On ne peut jamais oublier que les droits exigent que tous les Alberains;tes …… ;.:2S6nt impliqués et qui coi suenra contribuer au 


francophones et les non francophones soient traités égaléfent et 
respectueusement, N'oublions jamais que notre responsabilité dés cette 
{Assemblée est de protéger et de développer une sociétés 


cho che ministeral statement of che minister of inrergovemmenciEafairs In 
Santed 10 do an English translation ofmytéréths Tee jeas po àmember 
fi Assembly rose co ask me a question as the Minister of Education the 
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hat che rules did not perrait echér che question nor che reply in French 


official languages of our counery, 1 und hé events of: 
disurbing # 


Today we have fé his blackefhak from ch Asserbly, an 
proud be permit 10 respon to the ministe 
One can never forger that righes Forall'Albertans, whechec they be] 
or non Francophones ar there 19 create qualit} 
and in our communs Lets Béver forget our spa 
roreer and ta develop a just sie. 


don PAS candieans: 


française de l'Albee: Ce épingleue 


représente Ja 0 


alberraine 


Te 
Se DER caen 


NS 


Mr Speaker its a tremendous honour to haÿé an-épporruniry co resporld 


52 Canada. This week provides an opportunity br 
“This event had a very profbund effecr ôn mé Âs someone-hé learned. dal, 
French here in Edmonton in public schools, ho studied at thé uni Pa 
of Alberta and Laval in Québee, and who bad à tremendôlé respect forche 
se 


On félébréieecre semaine, no 
seulement en Alberta, mais à cadre 


NS L’HISTOIRE... 


La première, organisée par M. Le Président, a rassemblé ce matin, les 
Francophones de la communauté ainsi que plusieurs députés de l'Assemblée 
Législative pour célébrer La présence du drapeau de a Francophonie alberaine 
dans l'édifice du parlement. Un nombre d'amis était aussi présents, y compris 
La chorale de l'École Notre-Dame, dirigée par Mme Rachelle Jean. 

Ce drapeau est aussi en compagnie du drapeau de l'Assemblée 
parlementaire de a Francophonie, une organisation interparlementaire, dont 
Alberea este plus nouveau membre. 


Le minière du Prrimoine canadien sir l'hôte de a deuxième cérémonie 
qui eu lieu à La Place du Canada ce midi L'objecif de cer célébration est 
de présner pendant cer Semaine de Francophonie ue nouvelle initiative 
qui portera le nom Les Rende-vous de a Francophonie. Cete initiative 
Sera à regrouper les Fancophones pendant des célébrations qui auront 
lieu dans roues Les régions du Canada afin de promouvoir La langue et 
chu ancophones. Non seulement ste l'Année de a Personne Âgée, 
mais es aus l'Année de La Francophonie qui ex marquée par un sommet 
ex été à Moncton, au Noueau-Brunmick. 


Sclon le dernier recensement de Seaisiques Canada plus de 65 000 
francophones peuplent l'Alberta aujourd'hui et au moins 179 000 personnes 
peut maintenant exprimer en française en anglais dans notre province 


Cette L-maine de la Francophonie rend possible le partage de nos 
expériences personnelles dans un contexte culturel familier 


Jesus un Franco-Albertain depuis rois générations et je remerciele Premier 
Ministre, l'Honorable Ralph Klein et son gouvernement pour leur travail 
dans l'exécution du secrétariat provincial Francophone annoncé aujourd'hui. 
L'annonce de ce nouveau Secrétariat est vraiment un don qui permet à chaque 
Franco-albertain de se réjouir 
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10 _ ILE FRANCO 


DONNEZ À QUELQU'UN 
UNE DEUXIÈME CHANCE! 


Au mo de ae mo ur dons énéent  , 
la Fondation du rein frappera à vore porte, Fe 


LA FONDATION CANADIENNE DU REIN 


Avis aux annonceurs 


“Toutes les annonces (réservations et matériel) 
doivent parvenir à nos bureaux au plus tard le 
vendredi à midi. 


La direction se réserve le droit de refuser 
toute annonce envoyée après cette échéance 
ou d'imposer une surcharge. 


Pour les petites annonces, l'heure de tombée 
este lundi à 12h. 


L'équipe du Franco vous remercie de votre 
collaboration 


Tél: 465-6581 


CR TC AVIS PUBLIC Canadä 


Avi publie CRTG 1989-45. Le CRTC a dé saisi des demandes suivante: 1 
L'ENSEMBLE DU CANADA, Domancs présentée par TELETOUN CANADA 
LTD. en vue de mod sa Rcance af d'explot n entrepise nat ds 


Téléc: 469-1129 


Sexbets elle Meiance à lisa ant que laure eetmamère en 180 
Conso canadien des normes de la rabtélviion (COR) EXAMEN DE 
LADEMANDE Placo BCE, 181. ru0 Bay. Toromo (Ont 2.613 L'ENSENBLE 
DU CANADA Demandes présentée par BELL SERVICES SATELLITE INC. 
faisant ailares sue a raaon soie Bel Express, an vue de mocer la 
Bcance sant lexplolaïon dune entepise naloraie de dstbuion par 
salt de racogfuslen drscte en vue dater une Eonditin de hcaroe 
garmeiant àlatitaare de GsttbuerWNYO-TV (NOM amer rot) Sao 
NV) à tire lacuta: et en étant relevée de l'obiigation que La impose a 
Gonalton de lcerce nO7. Pour de plu amples fansolgtamente veuitez 
Sonate aus publie, EXAMEN DES DEMANDES: 106, rue Hôtel ce ile: 
Sèmu étage, Hi (ae )Gete demande est disponible au CRTC à HUI. (849) 
957-2429: où au bureau du CRTC à Vancouver (604) 668-2114. Cat ais 
Sicponible, eur amande, en mia sul. vous Vouez voa poser à 
né demande ou appuyer vous pouvez Berre au Secrtare pénal. CNT, 
Of (On) KYAONE aus are 12 avr 1989, eirre dvoreitraune 
prouve que Vous en avez EmNOÿé une copie Aù laguérant Vous POUVOz 
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Là rreen Cemsten 


Gers aréäsonaises 


[Le Fran) 


Vous trouvez qu’on ne parle pas assez de votre région 7 
Vous avez des idées qui permettraient de réaliser des articles 
intéressants ? Vous aimez écrire ? 


Joignez l'équipe de correspondants 
du journal Le Franco ! 


Le Franco est à la recherche de nouvelles personnes des 


quatre coins de la province qui seraient intéressées à écrire 
pour le journal. Plus particulièrement, nous sommes à la: 
recherche de correspondants pour les régions de Bonnyville, 
Cold Lake, Centralta, Medicine Hat et Lethbridge. 


Si vous êtes intéressés, faites parvenir vos coordonnées 
ainsi qu'un court texte sur un sujet de votre choix à l'adresse 
suivante 


Correspondants Le Franco 
201,8527-91e rue 
Edmonton, Alberta 
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fortement stratifiée, elle n'est 
pas entièrement déterminée par 
des identifications statuaires 
aussi rigides » (Williame 1995 
32. 


Des différences 
physiques etsocio-économiques 
existaient entre les membres des 
différents groupes, mais pou- 
vait-on les diviser en ethnie? 
Pour pouvoir parer d'une cthnie 
Hutu et d’une ethnie Tutsi 
différentes, il devrait exister 
entre les deux groupes une 
opposition de langue, eufou de 
culture, evou de religion, euiou 
de territoire, ces oppositions 
constituant là définition de la 
notion d'ethnie. 


Or, au Rwanda comme au 
Burundi, Hutu, Tutsi et Twa 
parlent la même langue, ont une 
culture identique, pratiquent les 
même religions et ont toujours 
vécu les uns parmi les autres, 
Le mot «ethnie » ne s'applique 
donc pas aux différences. inter 
nes des sociétés rwandaises et 
burundaises 


Les premiers explorateurs 
auraient mal interprété la stra- 
tifcaton qu'ils observaient sur 
place en termes ethniques, Les 
colonisateurs ont été les pre 
miers à utiliser le terme « eth- 
nie » pour nommer les Hutu, les 
Tutsi et les Tia au début de ce 
siècle. Ainsi, en classant les 
Hutu, les Tutsi et les Twa 
comme des ethmies, le pouvoir 
colonial va concevoir sa poli 
tique dans cette perspective qui, 
progressivement, fera croire aux 

dividus qu'ils Sont réellement 
différents. 


Avec la colonisation, les. 
relations sociales deviennent 
plus uniformes avec « une 
hiérarchisation définie du 
colonisateur à Tutsi à Hutu à 
‘Twva, chaque échelon successif 
jouissant de privilèges réfusés à 
“eux du niveau inférieur » {vin 
1997 :7). S'inspirant de rapports 
des explorateurs et des mission- 
aires qui décrivaient les Tutsi 
comme étant les plus intelli- 
gents, le pouvoir colonial 
accordait prioritairement Les 
privilèges (l'enseignement où 
les emplois administratifs par 
exemple) aux Tutsi, Celui-ci a 
aussi instauré un système de 
classification ethnique rigide 
avec l'attribution des cartes 
d'identité obligatoires spécifiant 
l'ethnie d'appartenance. Ces 
cartes d'identité avec la mention 
ethnique ne seront pas suppri- 
mées par le pouvoir postcolonial 
avant 1994; elles ont joué un 
rôle important dans l'ide nt 
cation des victimes du génocide. 
‘Au moment de la décolonisation 
@ la fin des années 50), au 
moins un demi-siècle de mythes 
et de pratiques qui s'y rattachent 
avaient créé une atmosphère de 
division et une idéologie qui 
allaient constituer la base de 
l'instabilité durant la période 
postcoloniale. 

Plusieurs événements se 
sont succédés, de la décolomiali- 


sation jusqu'au génocide de tauration de l'éducation, a &é 
1994, mais si l'ethnicisme n'ex-… une priorité pour le gouverne- 
plique pas l'ampleur du géno- ment, mafs avec l'entrée cons- 
cide de 1994, les différents _ tante des réfugiés, il est uès 
éléments politiques qui ont difficile pour les autorités 
endoctriné Ia population, mon- d'avoir un contrôle. Pr contre, 
rent que le terrain état propice «les Tutsi qui fuient le pays 
à l'explosion de la violence _ n'avaient comme seul moyen de 
ethnique, En 1994, «la diffé- survie, en n'ayant aucune 
rence ethnique état considérée nationalité fixe, d'avoir la meil- 
au Rwanda comme un fait | leure éducation possible », donc 
acquis aussi bien au niveau de avec le retour de ces gens, le 
la politique officielle que des _ pays à retrouvé une élite très 
sentiments personnels » (Uvin instruit. 

1997 :5). Néanmoins, dans la vie 

quotidienne, des gens se parlent 
et des mariages mixtes existent 
Enfin, il apparaît que le rôle de 
l'état dans la construction du 
clivage ethnique est capital. La 
culture de l'impunité, favorisée 
par celui-ci depuis l'indépen- 
dance (1er juillet 1962), n'a fait 
que renforcer le sentiment de 
peur et de méfiance entre les 
Rwandais. (htp//www.one- 
world.org/euforic/courier/ 
1685_seb-hum.) 


Le Rwanda est un pays con- 
sidéré, comme étant franco- 
phone, mais le français est « un 
véhicule de langue intellec- 
tuel », ce n'est pas accessible à 
la campagne. Cette langue est 
« le à la scolarisation, elle 
n'est pas liée à une réalité 
sociale ». On peut comparer 
cette réalité au Canada. Igor à 
été très surpris à son arrivée, ici, 
à Edmonton en voyant que le 
français était si peu présent. Le 
Canada se dit bilingue, mais une 
Sois sur place on se rend compte 
qu'ilen est tout autrement « Le 
Canada vend le bilinguisme à 
l'extérieur du pays et fait croire 
aux gens que s'ils possèdent 
l'une des deux langues ils 
n'auront aucun problème », 
mais cest totalement erroné. 


Afin d'en savoir plus sur 
ce pays de la francophonie 
internationale, Le Franco à 
rencontré Igor César d'origine 
allemande, de père rwandais et 
de mère allemande. I est né en 
Allemagne, a vécu environ 13 
ans dans le pays voisin du 
Rwanda, le Burundi et demeure 
présentement depuis 1993, ici, 
à Edmonton. Étudiant à la 
Faculté Saint-Jean, en science 
politique, il occupe un emploi à 
temps partiel, à la Cité franco- 
phone, au centre de ressource 
préscolaire Guy-Lacombe et est 
impliqué dans la communauté 
en étant conseiller à l'AMFA 
association multiculturelle 
francophone de l'Alberta) 


Ce qui l'a le plus surpris 
lorsque qu'il est amivé en Al- 
berta, c'est premièrement Le 
froid. I a été très impressionné 
parles très grandes quantités de 
neige et de lumière qu'il y avait 
ici, il avait « l'impression d'être 
dans le pays du Père Noël ».11 
aime le Canada parce que c'est 
un pays où les gens sont très 
libres. I 1rouve, par contre, que 


les Albertains n'ont pas assez 
d'opinions, de courage pour 
améliorer et changer les choses 
du côté de Ia politique. « Les 
politiciens sont complètement 
libres dans leurs actions et les 


11 n'a jamais eu la possibilité 
d'aller vivre dans le pays 
d'origine de son père (Rwanda), 
parce que c'était beaucoup trop 
dangereux pour sa vie, mais i a 
eu l'occasion, clandestinement, 
de voir un peu le pays. Ii 
aimerait beaucoup « avoir là 
possibilité de rentrer au Rwanda 
Sans toujours avoir cette peur 
d'être en danger, de ne pas être 
isolé du pays » et d'y aller quand 
bon lui semble, Son père est né 
au Rwanda, il a quitté le pays 
en 1958 pour aller étudier en 
Belgique et à cause des 
problèmes à l'intérieur du pays 
il m'a plus eu la possibilité de 
retourner chez lui jusqu'à 
aujourd'hui 


fire, is croient que ça ne vaut 
pas la peine. » 


Selon lui, s'il avait la possi- 
bilité de faire quelque chose 
pour fire évoluer la transmi 
Sion du français, il allouerait 
plus de fonds au centre de res- 
source préscolaire (à la Cité 
francophone) et augmenterait la 
visibilité de la francophonie, car 
elle n'est pas assez connue de 
la population albertaine. Pour 
lui, le centre de ressource 
préscolaire est la base de l'ap- 
prentissage du français, car c'est 
un endroit qui permet aux 
enfants de se familiariser avec 
la lecture, la musique et la 
télévision en français. Si vous 
voulez avoir de plus en plus 
d'informations sur le pays, voir 
l'adresse Internet suivante: htp:/ 
perso.wanadoo.fr/rwanda94/ 
sitepers/dosrwand/rwfra- 
me. 


Ce n'est que depuis l'instau- 
ration du nouveau part politique 
en 1996 que les gens en exil, 
depuis 1959, ont pu retourner 
chez eux, plusieurs générations 
de Rwandais sont nés hors du 
pays, l'élite en grande majorité, 


Aujourd'hui le Rwanda, 
connaît plusieurs problèmes liés 
au rapatriement des exilés. 
Principalement, le problème de 
culture et de langue. Tous les 
jeunes nés hors pays, apportent 
avec eux une nouvelle culture, 
ils ont une nouvelle identité et 
souvent ne parlent pas la langue 
locale, alors l'essence du pays 
se perd et change. Mais en 
même temps c'est une richesse 
pour le pays, une ouverture plus 
grande sur le monde. La res- 


Action jeunesse 


Fou ve ver spears 


ne Re eP  dE 
Ron CU D'ape d mn 


Fes mp dan de son ervreme 


qui entouraient la journée 
internationale de la franco- 


D "M 


Le premier mondial virtuel d’échecs 
a ses champions 


4 RAYMOND LAROCHE phonie et de l'Internet en 


France, le centre Marie-Anne 
Edmonton Gaboury d'Edmonton présen- 
taitle premier «Mondial virtuel 
d'échecs» (move) 
Ce premier mondial d° 
checs consistait en une partie 


Dans le cadre des activités 


d'échecs virtuelle où s'affron- 
taient 2 équipes de jeunes 
francophones de part et d'autre 
de l'Atlantique. 


Le club d'échecs «Co- 
diac»d' Acadie au Nouveau- 
Brunswick affrontait par la voie 
virtuelle le club de «la Tour 
blanche» en France, afin de 
s'approprier le premier titre de 
Champions mondiaux, virtuels 
d'échecs La partie a été âpre- 
ment disputée jusqu'à la toute fin 
pour voir l'équipe de France 
s'envoler avec la victoire. 


(Ce qui rendait la chose inté- 
ressante, c'est le fait que tout au 
long de cette joute, les spec- 
tateurs pouvaient surveiller le 
déroulement de Ia joute grâce à 


un échiquier géant au centre de 
La pièce, ainsi que sur ordinateur 
témoin. 


Les joueurs de l'équipe de 
«da Tour Blanche» étaient très 
enchantés de l'expérience,se 
disant même prêts à mettre Jeur 
ie en jeu l’année prochaine 
contre une autre équipe cana- 
dienne L'évènement à suscité 
assez d'intérêt pour pouvoir 
penser à une deuxième édition 
l'an prochain La plupart des 
spectateurs présents ont bien 
apprécié l'expérience malgré le 
fait qu'ils aient eu à composer 
avec l'échiquier géant qui 
n'offrait pas le même champ 
visuel qu'un échiquier conven- 
tionnel, mais ça alla. 
Pour ce qui est des autres 


activités de la journée,les petits 
et les grands ont eu droit à une 
démonstration et un atelier de 
confection de masques acadiens 
par Léonard Buckles, et suivait 
ensuite un souper à saveur 
intemationale avec animation en 
Somme toute une journée 
qui s'est bien déroulée.Les 
organisateurs étaient satisfaits 
du résultat bien que la charge de 
travail demandée pour 
l'organisation de cette journée 
ait été énorme.Beaucoup de 
bénévoles y ont mis la main à la 
pâte eten ont retiré beaucoup de 
satisfaction,de nous dire 
Catherines Forgues une des 
responsable de cette journée. 


Les ainé(e)s au jeu 


NOËLLA FILLION 


Souper meurtre et 
mystère à St-Paul 


DAMIEN MERCIER 
Saint-Paul 


Samedi 20 mars, à St-Paul l'inspecteur Richard a mené 
son enquête pour découvrir l'assassin de M. Sanka Labonté 
lors du souper meurue et mystère organisé par le cercle 
dramatique en collaboration avec l'ACFA régionale. 


Comme dans tout bon roman policier, l'ambiance était 
sombre, ce soir là, au restaurant chez Lyne de St-Paul. Er 
entrant dans la salle, on ne pouvait que remarquer la 
silhouette de la victime dessinée sur le plancher. 42 
personnes en tenue de soirée, toutes suspectes, étaient 
présentes. Avant le début du repas, le meneur et organisateur 
du jeu, Richard Blouin, nous 2 expliqué les règles et 
l'objectif du jeu soit: démasquer le coupable, présent dans. 
la salle. Les rôles de chacun ont ensuite été distribués. Tout 
le monde a reçu une petite note secrète où il était inscrit sa 
relation avec Ia victime et les motifs qui auraient pu nous 
pousser à l'éliminer. Un seul des participants avait le rôle 
de l'assassin et le bon déroulement du jeu tenait, bien sûr, 
à la discrétion de ce dernier. Le repas pouvait alors 


AAu fur et à mesure que les plats défilaient, l'inspecteur 
Richard a imerrogé tous les participants un à un. Chacun à 
dû répondre aux questions en tenant son rôle pendant que 
les autres écoutaient attentivement afin de découvrir 
l'indice comprometant qui leur permettrait de ærouver le 
coupable. La soirée s'est donc déroulée dans une ambiance 
animée, cerains prenant des notes, d'autres préférant 
savourer le repas et n'écouter que d'une oreille. Mais, à sa 
Façon, toute monde a participé. Après le dessert, chacun à 
eu l'occasion de formuler une accusation. Trois personnes 
ont Gémasqué le coupable qui a très bien tenu son rôle 
jusqu'au bout, mais tout le monde a passé une très bonne 
soirée remplie de suspense. 


La particularité de &e souper meurtre et rystète tenait 
au fait que tous les participants de La soirée avaient un rôle 
à jouer et qu'il n'y avait donc aucun comédien dans 
l'assemblée. Richard Blouin avait donc créé le scénario et 
surtout les 42 personnages et mobiles nécessaires au jeu. 
(Ce dernier n'aura paseu l'occasion de profiter du suecalent 
repas préparé par la restauratrice, Mme Lyne Bolat, mais 
nur ét récompensé ar les commente ns posts de 
ous es suspects ; 


Girouxville 


Le club Etoile de Giroux- 

invitait le 9 mars dernier 
un grand nombre d'ainé (e)s à 
participer à une journée de 
rencontre et de compétition 
amicale.Au programme;trois 
disciplines différentes; le 
billiard, le cribbage et les 
boules sur tapis(carpet bow 
ling). 


16 participants ont opté pour 
Le billard sous la coordination de 
Philippe Aubin.Jim Warren 
remporta le snooker tandis que 
Richard Dion en faisait de même 
au jeu du “huit”. Au cribbage.il 
y avait 20 participants coot- 
donnés par lrène Boisvert.Les 
gagnants furent;Simone Smat- 
les et Eugénie Bédard de Gi- 
rouxville en première place, Paul 
Tanguay et Cécile Lefebvre de 


Journée de rencontre et de compältion à Girouxvi 


Donnelly en deuxième place et 
Alexina Demeule et Pauline 
Gervais en troisième place. 

Le jeu de boules sur ta- 
pis(carpet bowling) recevait 32 
joueurs sous la coordination de 
Aldéa Marceau. L'équipe de 
Marcel Ouellet de Girouxville 
remporta le tournoi.Celle de 
Donaid Boivin deMcLennan 


prit la deuxième position et celle 
de Marie Gagné de McLennan 
la troisième. 

Au total 25 participants 
venaient de MeLennan, 12 de 
Donnelly, 3 de St- Isidore et un 
grand nombre de Girouxville. 

Merci au club Etoile de Gi- 
rouxville pour cette journée bien 
remplie.….de bons souvenirs, 


Marchildon à 
Edmonton 


Depuis le lancement de son 
premier CD Changer de peau en 
Janvier 1998, Michel Marchil- 
don se faufile de spectacle en 
festival en révélant aux franco 
Phones du Canada un univers né 
des plaines de la Saskatchewan. 
Lors de cette tournée acoustique 
en Alberta, notamment à la 
Faculté Saint-Jean le 20 mars 
1999 dans le cadre de La Journée 
du savoir et à Saint-Paul le 21 
mars lors de Ia Cabane à sucre, 
Michel Marchildon était 
accompagné à la guitare par le 
producteur de Changer de Peau, 
Mark Schmidt, Ce chanteur 
fransaskois a fait une excellente 
prestation reprenant les chan- 
sons de son album ainsi que 
quelques compositions inédites. 
Rappellons que Michel Marchil. 


don s'est produit en spectacle à 
la Faculté St-Jean au mois 
d'octobre lors de la tournée. 
nationale du Coup de Coeur 


Le chanteur Michel Marchlldon et son producteurguitariete 
Mark Schmidt 


Francophone. 11 a aussi été 
l'artiste invité, en mai dernier, du 
Gala Franco-albertain à 
Edmonton. 


Le 


| LFFRANCO, semaine 


Initiation à l'informatique età l'Internet 
pour débutants en cours semi-privés: 


latroduetion à l'informatique 
Wrindors 95 

Internet et courrier élecronique 
or, Excel, PowerPoint et Acces 97 


Durée: 4 soirs (mardi et jeudi) 
Prix de lancement 1255 / à soir avec 8 heures d'Internet 
‘Appelez Carl Lalancete au 4686983 


Gestionnaires de projets 
en ressources humaines 


Défense nationale 


Ottawa (Ontario) et autres endroits 


Tout persomne résidant ou tanallat au Canada peut postuler à ce concours de dotation anticipatoine 
gour des postes indéteminés 3 avr le Canada. échelle salariale pour ces potes est de 50 852 $ à 
57 126 $ (PE08) ET de 57 589 $ à 64 781 $ (PE 05), en fonction de l'expérience. 


Travailler au gouvernement n'est plus ce que c'était ! 
Nous conidresous comme état un Getonaire de pros imavateus ayant una vision nouvel 
en resource humaines et qi pan pla à se er de roue hais 7 Etc que vor ro de 
Lan es rétleur dns d'enpouiane de resoucement 'acapiabié, de confonce et dure 
apprahe cmsulaivele cahren ? Éterus coable de vauer € ché os es rénemens 
a de ls re cave de tutos gagnante dns ré? Rechuhe Vo L chance ait un 
ouveau SM dns voue came en Resources humaines ? DÉSerOUS Spor Ur coBULER 
Sonate et de valeur autée au son dun emsromement dynamique a aq ? Chr GUS 
Faure de l'expérience gruvememenale dans domaine de Resources uma 7 orne htc 
pile mine de lens nana Gateur vi es encre ous! 

Notre fi consistera à aider de lagon stratégique à révolutionner e domaine des Resources humaines 
{acteur ch) en paint, en déclopan et en mplantant des programmes da secs aratets 
Dans € 1 esemiel, vous ee en cnautsto avc une lei var, Ste à de: Gaussons 
portant au der qhstons stue en Rssucus humaine, ou rer des os ONU Qui 
Permetront dubiser des agpeches colaboruies dons le dmane Ge Li gestion des Ressources 
Fumoes tan viomaie avec une Penpede et une pensée sgiaue. enclant dns 1 
négociation de nhezu de secs et de nomes de senc vus recherchez jours 1 chance de 
résoudre des problèmes das en Resources humains Panic at ann Vous posséder ladite 
de God ls besoins des din qu se malestnt an de leur Fouine tea at 
inavateurs en mare de ages a 'ppoces en Ressources humaines 

Four vous ji à note équipe, veus de démonter que vous posez une vase et récente 
(opéienc couronnée de sx dus le domaine de l'édboaton de programmes ei de potques 
raies à le gestion des Ressutes humaine, à a esion de projets Que prpwratun ed à 
serai de brfages Vote excel gestion tre apart d'équipe AUS 
Pspesomale sort amele à vor diplôme peine dune unerté reconnu, Nos some à 2 
rue did blagues possédant an lesdehg excelle ane bone ptite de communes, 
re Bone hat à ae des présentation tes halte ges du cangenent en sion de 
conl où e clan. 

1 ag de pates bingues Impr igeant des compétences ngusiques varie. 


Le ministre de la défense nationale Ressources humaines Secteur ci est disposé à considérer des 
fecations d'autres organisations. Par ensquent, si vous ne désirez pas quite vote emploi présent 
mais vous aimeriez acquérir une expérience dans un milieu gouvememental, cc pourait constituer le 
chance que vous attendez 
Le consentement à subir une wéifcxion de Fabilté approfondie st essentiel ou lez coût els au 
processus d'entrwued'éaluaton sont à responsabilité du candiéat, Une te d'admissbilié pourra être 
rédigé en vue de la dotation de postes semblables futurs au sein de ce ministère ou d'autre manières 
al Foncion publique du Cana. 
Si vous êtes une personne résidant ou employée au Canada, que vous roy pouvoir rencontrer ce 
défi, nous vous ivtons à ous envoyer votre curculum it d'ici le 30 avr 1999 ji à une etre 
d'accompagnement Gémontrent que vous possédez toutes ls exigences précitées (wullez fourir des 
exemples concrets et dal, en précisant le numéro de concours 5905197777 et en ciquant 
dairement vote ctoyemeté, Si vous ne vous conforme pas à ces @xigences, votre candidature pourait 
re éiminée à 1 présélection. Envoyez Vote curulum ve et une lee d'accompagnement et le 
formulaire de demande CFP2391 (que vous pouvez obtenir à La Commission de a fonction publique du 
“Canada ou au centre deressources humaine de vtr cat) à la Commission &e La fonction publique 
du Canad, 66, rue late, "étage, Ottawa (Ontario) K1A O7 Télécapieur (613) 996-8048. Vous 
Pouvez aussi poser ete candiaiur en direct à Mtpjobs.g.cà 
Remaque : Wu que Ia fonction publique du Canada favorise l'équité en maïère d'empli, nous 
encourageons aussi les cndidts à préciser volontairement leur groupe d'appartenance : populations 
autochtones groupes rinottairesvsbles ou personnes handicapées. 
Nous remercions tous eux et cells qui soumetent eur candidature, nous ne commaniquerons 
qu'avec les personnes choses pour L prochaine drap La préférence sea accorde aux yes et au 
Gtoyers canadiens 
Nous sousivons au price de l'équité en matière d'emploi. 
This information à aralbble in Eng, 
Pour d'autres ransalgnamemts sur nos programmes de recntement, vite notre ste Intomet où 
Hap-obsgcca 

Puble Senice Commission 
+ A 


‘Commission de 
du Canada 


fonction publique 


Canad 


Le Collège Mathieu de Gravelbourg 


École secondaire française, catholique et privée 


estälareeterche 


d'un enseignant ou d'une enseignant de seences naturelles lou de 


mathématiques au secondaire pour l'année scolaire 1999-2000 


Qualifications 


Compétenc 


un bnccaleuréat en enseignement (avec cerfiat en sciences 
naturelles ou mathématiques reconnu par La provinee de La Sas 
Katchewan (ou être en mesure de l'obtenir) 


faire partie d'une équipe visant l'excellence: 
re prête travail au niveau du programme d'éducation interna 
sinal 

appuyer 1 mision et vision de l'école; 

connaissance dela techologie pour pouvoir aussi avaler à l'école 
vinuelle de a Saskatchewan 


Entrée en fonctions Le 10 août 1999. 


Pour plus d'informaté 


sppelez au (306) 648-3105 ou envoyez avant 


Le 30 aval 1999 voue curiculum vite avec références par courrier, 


couriel ou par télécopieur: 


Monsieur Bernard Roy 
Directeur du secondaire 

Collège Mathieu de Gravelbourg 

Sac 20, Gravelbourg (Saskatchewan) 
S0H 1X0 

Télécopieur: (306) 648-2604 

Adel: bernard roy @collegemathieu.k ca 


Conceptrice ou concepteur 
en génie civil 
Ministère de la défense nationale 


Edmonton (Alberta) 


Ce poste temporaire qu prend fa en mar 200, st of aux 
personnes résident à Eümonton be) et en périphérie, y compris 
Varie. Vous serez responsable dela gestion complète des projets de 
leur conception, des deu estimatif, es ispacions d'au tâches 
reñbes à l'rgéririe ou à la technique, conformément aux isuions 
Ou aux engences des projets de consvuton et d'entretien, qui ont 
essentiellement de ra ile ou srudrale Ces projets se déroulent 
ans La garnison dément ais que das les bases subies les 
détacrements les manèges mltares et aus dépendances Vous 
oucherez un salaire variant entr 37 535 $ et 45 665$. 

Pour accider à ce poste, vous devez avoir éusi une formation 
postecandär en génie aréhtectura ou ou en tchnique du génie 
ea construction. Vous devez également pesséder de l'xpbence dans 
aus les domaines suivant £ génie architectural ch où stural au 
sn dune équipe de conception munie, où vous aurez 
préparé des devis, des études, des desshs d'exécution et des spé 
ions pour des projets de construction, gestion de contra aux 
projets de constuion conçu par des constats, gestion de prjes: 
falotaion des créateurs personnel et des gels dans un 
erironnement Windows de Microsoft La préférence ser acorhe aux 
candidats et aux nca qui ont ce l'expérience en génie Gi où 
municipal combinée à des compétences averses en gén Vous devez 
Etre admissible à une acrlaten comme rchnologue en génie par 
l'intermédiaire de SET est indispensable de posséder un parmis de 
conduire valide de ass 5 Gluré par la prince de l'Albera où de 
pouvoirs déplacer dans un degré normalement 2300 à a poses 
ur pers de conduire valide 

La marie de l'anglais est essentielle pour ce poste. 

Sictt prspate d'emplo vous intéresse, veu re parvenir d'ici 
le 8 avril 1998 par copieur ou courir élcronique vor cui 
um vit et le frruiae de demande CP-H397 (que vous pouvez 
aber à la CFP ou au centre de ressources humaines de vote cat} 
en prédsant vote cioyemmeté et le numéro de référence 
DHDSES/PLES, à la Commission de Là fonction publique du 
Canada, Edmonton (Alberta). Télécopieur : (780) 495-3145. 
Courriel : pscedm@psc-cpge ca, Vous pouvez également poser 
tre candidature en rec à Mtipobs.g6.ca. 

Nous remercions 1os ceux et els qui soutient leur candature: 
nous. ne communiquerons qu'avec les personnes chaises pour le 
prchaire étape La préférence sea accordés aux dyennes et eux 
Gioyens canadiens 

Nous sousrvons au prirpe de l'équité en matière d'emploi 

This information  aralable in Enlsh 

Pour de pus amples renseignements sur es perspectives d'emploi dans 
note région, veuilz ist notre se Itemet à Mtpaobs.Jcca. 


DES 


L'Association canadienne-française de l 
est à la recherche d’un(une) 


SECRÉTAIRE-RECEPTIONISTE 
La) bar éco ou panoene qui ae permannes d É U 


C'estune persome dynamique aimant avaler avec le publie. El st en more 
autonome tetes es ches qui lui om confiées et qui ont lies à la bone marche 
Pascal publi et au Fonctionnement démocratique de l'association 


Qualisions out Les personnes intéressée sont 
2 Drame Fées de fire parvenir leur 
Débrouilardise Luriilim vige avan le 16h00 
Connaissance du milieu associatif francophone bénévole | le mard L3 ave, 199 à 
Penonnaié accueillante 
Capacité de rsvaler de açon autonome M. Jean-Claude Giguère 
Comnalsance expérience dns l'utilisation de Conseil d'administration 
Windows 35. Weperéct Quato Pro craureslogict | ACFA, Régionale Edmonton 
devenu Bureau SD, La CH francophone 
“Connastance de tenue de ivres comptable (ue Edmonton, Alerts 
male non nfcetar) TECINI 
Expérience de systèmes de cssement Télécopieur (780) 46-3997 
Disponibilité en dehors des heures nomle de bureau 
Tiè bonne conmaissane du française de l'anglais 
Core) 


Entrée en fonctions: Dès que possible 
Salaire: négociable 


Psychologues 


nnel du Canada 
ta) 


Service corres 
(Manitoba, Saskatchewan, Al 


Psychologue en chef, PS-04 


Son vos titres at compétences, vous touchez un sa variant etre 86 355$ et 68 752 5, 


Bou céder à ce pose, vous devez avoir bteny d'une universe reconnue un doctorat où une mais en 
psychologie ciique tire eu d'rlentato, au posséder ur doctorat ou une mais ns un domaine 
annee avec una expire etune formation pertinentes. (Cetis posts, El que ceux qu sont és 3 
programme de stages de niveau PH.D nécessitant un doctorat en pay celogie tan don quels Ulis 
ont ls superieure sur place, Ces personnes peuvent également s'attendre à une nomination conoite 
on progremme univesitae de niveau PHD. ou tre appeler à jouer le le de professeur) oui 
dan le cadre dun programme de doctor. Pur exrcr de Façon autonome a profession de psychologue. 
Aa icipemable d'être eee) auprès dur organisme de réglementation professionnelle, de 
préférence dans le province ou le temtoire oncemb. Vus devez posséde de l'exprince dans la gestion 
fes resouces, das Le prestation de semices psychlogques au sen d'un environnement judidare où 
Clinique, de préférence dans un mieu conecionnel, et dans Là réasation une supenision cinique. 
Numéro de référence : 89-CSC-PRA-OC-10. 


Psychologue, PS-03 

Selon vos tres ei compétences vous toucher un aire variant entre 50 126$ et 60 966 5. 

Pour accéder à ce post, vous devez vor obtenu dune unie reconnue ur dot ou ur mraise 
La pelage dique lucie où d'emaen, posséder un dut où une mais aec ne 
Eure et ne fomatan pernentes À vous ut ten un docrt pour avaler au Cenre 
Baie réional (CP de Sskaton Satan. Pu: exe de ça autonome profession 
Ersooogue le Semen éspenable ue enr) auprs du argnisne de lemere 
or profesiomal, de préérence dans la proie au Leo conce. Vous dever poster de 
T'en dans laps de es y ogiues au ai un emironnewent ue ou que, 
Le rlrence dans un mie cache Les 03 CPR sont sémsles dune nomination conte 
ec le Sparement de parciloge de lUnver de La Sskatreunn. Numéro de rélérence 
SSCMROCIT 

La mauise de l'anglais es estelle pou ce poste. Une véfnton aprlencie de la fablté sera 
au on nomination 1e pose que ous puisons dns de es d'amis pour combler 
des pass mia 

ui acheminer voire dar de candidature dc 30 avril 199, en quant e numéro de référence 
rap au Senice comectomal du Canada, à Fatenion de MVL Mhars, B.P 9223, 513, 
lice onseiman, Saskatoon (Saskatchewan) S7K 3%. Tléphone : (306) 875-4878. Couriel 
ardsfmescpr@escacc ga Nous remercions tous aux 8 cols qu soumet eur crdiatre 
me ne comiques que Le paomes cie pour Là podaie dope L prier sea 
Série ax ions et ax cie conan 

ous sauscivons au prince de équité en matire d'emploi. 

Th lormation à sale English 


Sartice correctionnol Goroctional Serie 
Canada Canada 


NX  Canadä 


AT À 


L'Association canadienne-française de l’Alberta 
Régionale d’Edmonton 


st à la recherche d'un(e) 


AGENT(E) DE DÉVELOPPEMENT 


L'agent de développement est une personne dynamique possédant 
les aptiudes et l'expérience nécessaire pour seconder de Façon 
eicaceet effective les bénévoles siégeant au Conseil d'administration 
ex sur les comités permanents et ad hoc de la régiomale dans la 
conception, la planification et Ia gestion d'activités et de projets 
communautaires et eufturels, 


Qualifications souhaitées: 
+ inititive 
| Hableté démontrée du aval en équipe 
“Expérience pertinente dans le domaine associatif" 
communautaire eo culturel en milieu francophone 
minoritaire y compris dans Les sphère suivants. 
2° gestion des bénévoles 
2 gestion de bureau ét du personnel 
2 levée de fonds 
2 préparation et gestion de budgets 
2 relations communautaire 
+ Tiès bonne conmaissane du Framçais et de l'anglais (oral et 
ét) 


Salaire: négociable 
Entrée en fonctions: dès que possible 


Les personnes intéressées sont priées de soumettre eur 
curriculum vitae, ainsi que Les noms de trois répondants 
avant 16h00 Le mercredi 7 avril 1999 à 


Comité de sélection LS 
ACFA régionale d'Edmonton #7 
Bureau 0 k 

La Cité francophone \g 


8527, rue Marie-Anne-Gaboury (1e Rue) 
Edmonton (Alberta) TC 3N1 


A 


Manitoba 5 


(CONSEILLER EN MESURE ET ÉVALUATION -Büingue-deux postes, 
éation d'une ste de candidats adiisslbes, Éducation et 
Formation prolesslonnelle Manitoba, Winnipeg Numéro de 
concours: B3OBFFA Échelle de salaire: 47 906$ à 6 OS $ 
Date de clture: le 12 avril 1988. 


Qualités requises: Les peronne chales pour ces postes auront it 
des éudes de Z'o cycle en mesure et évaluation pédagogiques et les 
evo déoorer quels posent un spi anahtique des 
compétences en recherche L'expérience dans gestion de projets 
“ésaluation sers considérée comme un atout Les personnes choses 
auro d'excellentes capacés en communion, en lan 
intérpersonnels et en gestion de projets Des compétences en lndeshlp 
rom ssetils, Ces postes eigent une parlait maris du français 
Lait de pouvob ben s'exprimer en anglais (oral et rl ser considéré 
mme un atout important. 


Fonctions: Le personel de 1 Diretion del mesure et de 'éaluation, qui 
reve de Division des programmes scolaires du minière de l'Éducation 
4 dela Formation professonnell du Manitoba est chargé d'étudier 
paommance des es dans a province. Le projet de renouveau de 
Féguction au Manitoba fre des posés téresantes aux spécialistes 
de mesure de élan qu ont des compétences dans ces 
amant de gérer des profes visant 'aboraion et mise en 
uvre à 'échal de proc de ess basés sur Les normes pour, 
Fe années e pour les veaux secondaire} (9 et secondaire 4 (17) 
an es matières de asesulantes: English Language As LA). 
mathématiques, sciences humalnes et slences de a nature. À re de Chi 
de prolt, veus serez responsable de a gestlon des projets d'éalution et 
ébraion es tests. Ceci comprend entre autres les fonctions suantes 
préparer des propostons et des budgets pores projet; recruter des 
membres pour comité el gérer ce aborer des instruments 
es documents d'évaluation ere es recherches sur es poiques 
Kouchant l'évaluation. Vous devrez également metre sur pied des aees 
our es écoles tes ns selles, teur of es conseils sur 
amcation des Less etes pratiques d'évalation. 

Aus remercions toutes les personne qu posent eu candidature. Nous 
es formons que nous communiquerons seslement avec Les personnes 
dont candture sea étudiée pus en da. 

Présentez votre demande par ét : Éducation et Formation 
prolssonnel anoba, Gestion des resources huanes, LI, avenue 
Portage, bureau 407, Winipez (MB) R3G UT Télécopieur: (20) 48218. 


Nous tenons compte de l'équité en matière d'emplol au cours du 
processus de sélection, Nous demandons aux candda et aux. 
candidates d'indiquer dns leur etre d'accompagnement ou leur 
‘euriculu vise ls appartiennent à lun des groupes suivants : 
emmes, Autochiones minorités vibes et personnes handicapées. 


Cours d'anglais pour francophones 
12 vil au 9 julit 


a 
ai Cu cure Mb nou 
LA 


8711-82 (Whyte) avenue 
Cours du jour lundï et jeudi matin 

{Cours duSoir. lundi ct mercredi commençant à 19h00 
{COGE 455 y compris le matériel d'instruetion 


Appelez Suzanne Prévost au 468-6983 avant le 9 avi 


LA DICTÉE DES AMÉRIQUES 


Smane ac tea 


C'est à Marie Laberge que revient 
l'honneur de signer la sixième DICTÉE 
DES AMÉRIQUES. Enchantée de mettre 
une centaine de finalistes à l'épreuve, la 
romancière fera également la lecture de 


a son lex À vos plumes! 


L'HOMME DE SUEZ 
NOUVELLE FICTION 
Vendredi 16 avril à 19 h 30 


Créateur du Canal de Suez, 
Ferdinand de Lesseps est un 
personnage de légende. 
L'HOMME DE SUEZ raconte les trente années de luttes 
opiniâtres qu'aura à surmonter Lesseps pour accomplir 
cette oeuvre titanesque, inaugurée en 1869. 


N'oubliez pas de participer au CONCOURS TV5! 


Cisco CS 
CRTC nsvnmecermune  Canadit 


Au d'aucience publique CATG 1999.2 et 1999.21. Le GATC vendre une 
BudiancepubEque part du mal 1990, 0h00 auEmpeLanamat, 1400, 
rue Roton, Vancomer (0-8), fn deu ce qi cuit 8, QUÉBEC, 
ONTARIO ET L'OUEST DU CANADA. A) Demande présentée par MC 
Weatern ntamstional Communication Li on vu dOBentl'auiaion 

Siautorenton st accordée, Snau 


SOS des acine de la catégorie À avec drot ce voie de WIC. Cola 
représentera 4998 % ce ea acions. B) Demance présenée par WI en 
Ye debian lauotsalen d'feeluer un changement de propriété. Si 
l'autoraton et accordée, Sur eu une allée Sera aureS à détenir 
<rsctement ou nalrctement 9 877 841 des avion de La ctégone E avec 
Gr de Vo do WG, Cia roprésantruit 82 % da 8e actions Pour de us 
ampias renseignements veullez cerauter l'avis d'aucionce publi 

EXAMEN DES DEMANDES: Comme est indiqué dans l'avis dauience 
publique. 15. CLAGARY, AIRDBIE, COCHRANE, CROSSFIELD, 
ÉTAATINORE ET CHÉSTÉAMERE LAKE (Ab Demande présentée pa 
SHAW CABLESYSTEMS LTD, en ue doblenir une Icerce via 
axpltaien dune entreprise Ge sun de raciuson régenas pour 
essenvs los lcaitéa susmertonées. La leence régenale proposés 
fémpaoora les foances mavdueles aluelos détunuss parle requete 
Larequérant propose dongeruntant meneuei de 17.188. EXAMENDE LA 
DEMANDE. 2001, 27e ave, NE. Calgary (A 14. 15, EDMONTON 
{Ai Demandes présentés pat WC RADIO LTD, en vus debeni des 
cances vaant l'exploitation réseaux acephoriques de langue anis. 
fn de ciser les maiche de hockey des Dlers Edmonton de le Ligue 


natonala de hockey pondant la saison 1899/2000: 1 al de difuer lee 
malehs de foot es Esimos d'monion de 1 Ligue canadenne de 
Rotnliusqu'slain ea eieen200 2002 y comprises ais éiminaoes. 
EXAMEN DES DEMANDES: 5204, 84e rue. Edmonton (AID). 21 
L'ENSEMBLE DU CANADA. Les commnieaions par aille canadien ne. 
ICANCOM) a déposé de demandez visant promibremant à ire approuver 
es changement de son centre Scie coli de CANCOM ete Star 
{hoice Tavision Netsotk Meorpoated (SC Television) conformément à 
un accord de rérgarieaon et d'échange d'acione concu entr CANCOM 
a star noce Cammicatons ne Doutcômement CANCOM à épalament 
demandé que cenaines condiions de Keonce concemant la séparation 
Saurale scient mode ou actes à l'égard es Mules reapeeaves. 
Fou dep amies reracignemont atuno fo da sas où exam 
la demande, vaulz conauñer ras d'audlence publique . Cette demande 
st daponbie au GRTG à HUl au (818) 867-2428 cu à ae buroau de 
Vancouver (604) 66:21+1. Lave de laucience publique ce eponble, Sur 
“demande, an média aubti Si vous voulez veus oppnee une demande 
Où appuyer ous pouvez étre à a Cacrétare génatale, CRTC, Oran 
On) TAONZ au plus tard leBawriL 1899 etjindre vor areuné preuve 
Que Vous an avez envoyé une copie au fequérant Des auniaes Ge 
ommaniaton sont spores vou on ls la Gemande au mans 20 
ur avantauciance Purple d'nlomalen communiquez avecla Déection 
des communications du CRTC à Hu par léghons au {819 297-0213. ax 
(Bi0) Sa O218, ATS (819) 94-0428 au pou re 96 ca. ou au Te 
BTTG-CRTC (aan ras), 


Lu] 


(cena co tarsoätsonetdes Canadian Radeon and 
Résnnnitens cradennes  Tarcemmnicatons Common 


—éh bref 


EDMONTON 


Forum économique national : La Chambre économique 
de l'Alberta recherche des délégués 


Du 10 au 12 juin, à Bathurst (N.-B), se tiendra la 3° édition du Forum des gens d'affaires 
francophones du Canada. Plus de 350 hommes et femmes d'affaires de partout au pays, pourront 
“échanger et nouer des partenariats, en plus de contribuer à l'avancement du dossier du développement 
‘économique pour chacune des provinces. La Chambre économique de l'Alberta (La CA) st chargée 
d'organiser la délégation albertaine. Sous le thème : « Partenaires pour mieux réussir », le Forum 
présentera des ateliers comme « Le développement de la PME en milieu rural », « L'exportation, un 
Choix stratégique », « L'intégration des technologies de l'information et communication dans la PME », 
« Le développement coopératif : La prochaine génération ». Nouveau cette année, la programmation 
intègre la jeunesse avec un atelier sur l'entreprenariat et les possibilités pour les jeunes en milieu 
rural. En parallèle, le Salon des affaires offre une vitrine pancanadienne avec ses kiosques sur les 
produit et services mis en marché par des entrepreneurs canadiens-français, Cette année, la délégation 
de l'Alberta comptera 20 personnes : 10 délégués, 6 invités et 4 observateurs. Le comité organisateur 
du Forum insiste pour que le profil d'une délégation comprenne des hommes et des femmes d'affaires, 
des milieux rural et urbain, d'une entreprise publique ou privée, du domaine coopératif ou encore 
faisant de l'exportation. Une attention particulière est également portée à la représentation des 18-30 
ans en affaires. Les Frais d'inscription pour les délégués sont de 450 et comprennent: la participation 
au Forum, le transport aérien et l'hébergement, ainsi que la plupart des repas. Pour obtenir un 
formulaire d'intention de participation, ou pour réserver un kiosque au Salon des affaires, contactez. 
La CÉA au 780.414.6125 ou sans frais 1.888.414.6123. {Vous n'avez pas besoin de participer au 
Forum pour y avoir un kiosque). La date limite pour faire parvenir les formulaires est le 6 avril 1909. 


Prématernelle Bobino Bobinette 


Depuis dix ans, la prématemelle Bobino Bobinett offre un programme exceptionnel aux enfants 
francophones de 3 ans et 4 ans.Pour tous les enfants dont au moins un des parents parle francais, la 
prématernelle Bobino Bobinette offre un programme d'activités varié et orienté vers l'apprentissage 
de la langue. Nous acceptons présentement les inscriptions pour Septembre 1999.Pour plus 
d'information veuillez composer le 486-0673. 


Conférence à la Faculté Saint-Jean 
L'acfas-Albera est heureuse de présenter une conférence du Professeur Yves Gendron de la faculté 


de Business de la University of Alberta intitulée Le Bureau du vérificateur général de l'Alberta et 
son indépendance du pouvoir exéeutif, le 7 avril 199 à 19h00 à la Faculté Saint-Jean, salle 2-52. 


SAINT-PAUL 


L'école du Sommet se joint aux activités paroissiales de la Semaine Sainte. 


Dans la cadre des célébrations paroissiales de la Semaine Sainte, l'école du Sommet présentera, 
le 29 mars prochain à 19h30, un spectacle d'envergure intitulé « Pas n'importe quel amour ». Ce 
spectacle multimédia regroupera une douzaine de musiciens, onze acteurs, une chorale de plus de 
soixante jeunes ainsi qu’une équipe technique. D'après un texte original de Gary Kenley et d'idék 
tirées de chansons écrites par Robert Lebel et Soeur Marine Tremblay, 0.p. ainsi que par Gary 
Kenley, « Pas n'importe quel amour » racomtera la Passion du Christ à l'époque moderne. L'école du 
Sommet espère que cette grande première puisse devenir une tradition annuelle. Toute la communauté 
si cordialement invitée à venir y assister Sans nul doute que ce spectacle suscitera de grande réflexions 
en cette période sainte. Pour de plus amples informations, communiquez avec Michèle Routier, 
coordinatrice de la promotion et du recrutement, au 645-1949. 


Une première à Red Deer 


{Une pièce de théatre en francais mettant en vedette des élèves agés de 9 à 12 ans inclusivement de 
l'école La Prairie, L'auteur et producteur Martin Camirand vous invite à venir assister à cete soirée 
théatrâle le vendredi 23 avril ou le samedi 24 avril à compter de 19 heures.La pièce Des fleurs 
magiques sera présentée dans le gymnase de l'école La Prairie de Red Deer au 4810-35° rue, Le coût 
est de $1 par adulte et c'est gratuit pour les enfants de 7 à 18 ans. Tous les profits seront remis à la 
banque alimentaire de Red Deer.C'est une collaboration entre le collège de Red Deer et l'école 
francophone.Pour plus d'information ou pour réservation.téléphonez au 343-0060. 


L'éducation par 
Le physique ! 


que soû ls nome, ant de 
rs Pas ainoris, 


f 


nr Gaine be 


Cr 
res: mn 


Dans le but de vous off un mallur service, LE FRANCO vous fre une 
chronique de pettes annonces. 
are 7 $ pour 20 mo eu mais pour 1 semaina: 128 pour 20 mots ou 
mois pour 2 somainos Pas de 20 mets 0,10 $ de lu par mot, Amnoncos 
encadrées: 3.508 6e lus. Vous devez ajouter 7% (TPS) 
Toutes les petites annonces doivent nous parvenir accompagnées du 
paiement: chèque ou mandal-poste sans kind ma (1EN00) | AU 
famence ne sera acceptée par léphone, Tout annulaon peut re at 
Par éléghans en composant le 790-465-6581 avant lun mil. Nous 
Mazcpons ps Fa app Fe VO EDGE Gand PE à 
rot 

LE FRANCO 201, 8527 - 1e Rue Edmonton (AB) 160 At 

Tél: 7804655581 


instaateur de caramu 
Ta A6ASTS (23) 


Fecharche same de ménage (nc. 
centre). Expérience et rélérancos 
nécessaires Traal 6e 44 5 heures par 
Semaine 54-5480. (16-2) 


AIDER LE MONDE 
MOT À MOT 


Lasoname Se Pbtanon 
sm a sémpener 


bénéfices d'empta. Composer 
1780) 420-7887 (20-4) 


P PRIÈRES 
no ésons infomer 06 ee 

Srrbeau sr esrerr, | | menage de tapis pureté et 
laPRÈREST-JUDEetlaPRIÈRE || plalonds avec le système 
AM Ta Von des ma Lebe us 


re ave votre demande Is somme 
de26.1SS (TPS neluse) N'oubliez 
pas d'inscrire vos initiales. Re 
tournez Le tout à: 


“aps netoyés, purs et sces 
en dedans de 2 heures 


LE FRANCO 8527, 91e Rue JM Cadin Sondes (eé eus) 
Edmonton (AB) mare A2 
En Lt Drarcer 
Tél: 465-6581 
L 
Petit ou gros bobo 


Le Secteur santé 
à votre service 


+ Répertoire de professionnelles 

+ Réseaurage 

+ Page We! É 

+ Renseignements, resources ET 

+ Promotion des services sociaux 2266. 
et de santé en français Ce 


Lie 


Abonnez-vous 
dès maintenant! 1, 


[I 1AN-26,75$ 

© 2ANS-48,15$ 

© HORS CANADA - 1 AN - 51,365 
(TPS incluse - tous les tarifs) 


RD: Les membres de ACER rgaivent un ahnanemen GRATUIT a FRANCO. 
NA ner ENS bon pour rememe 


Code postal 
Téléphone: hi 
qe mar done ro cs SV) 


201, 8527 91e rue, Eémonton, Alberta, T6C A1 
Téléphone: 485-8881, Télécopieur: 465-2647 


Adel:letranco @francalta.ab.c2 


Paroisses 
francophones 


Messes du 
dimanche 


CALGARY 


Ste-Famille 
17195 rue S.0. 
Samedi: 17h 
Dimanche: 10h30 


Legal 
Prose Smile 
Dinar: 9830 


St-Albert 
Chapelle Connelly-Mekinley 
9, Muir Drive 
Dimanche: 10h 


EDMONTON 


ET ALENTOURS 


St-Thomas d'Aquin 
8410-89 rue 
Samedi: 16k30 

Dimanche: 9h30 8111100 


Immaculée.Conception 
10830.96e rue 
Dimanche: LOU 


Ste-Anne 
9810-16 rue 
Dimanche: 10h30 


Paulette Maltais, su na 
ALL. Stars Realty LG. 
12 Saclcback Road 
Edmonton, Alert TEU 47 
Bureau 403 454-4700 
Téléc: 402-496-2902 
Gouris e2tedmBaalLcom 


DR RD. BREAULT 
— DENTISTE » __ 
Strathcona Medical Dental Bldg. 
Pièce 302, 8225 - 105* Rue, Edmonton. Alberta TGE 42 
Tél: 439-3707 


Dr J. Georges Sabourin 
BAMD.FRGS.(C) 


303 Hys Centre» 11010» 101 Rue 
Edmonton, Alberta T3H 488 


Obstéiien Tél: 421-4728 Grnécolreue 
CADRIN DENTURE CLINIC 
Bernard Cadrin 
Édifice GB. 9562 - 82e Avenue 
Edmonton, Alberta TEC 028 
Entrée ouest, plancher principal 
Bur: 439-6189 Rés. 465-3533 


Paroisse St-Joachim 
9928-1108 rue 


Dimanche: 10h30 


Beaumont, St-Vital 
4905-50 rue 
Dimanche: 9h30 | 


sonore | 


Paroisse St-Hsidore 
Dimanche: 11h30 


ST-PAUL 


er, 3e et $e samedi à 19h30 
Dimanche: à 9h30 


Dr Léonard Nobert 
Dentiste 


al, St-Albert, Alberta TEN 1C9 
éléphone: 459-8216 


DR COLETTE M. BOILEAU 
DENTISTE 


360, West Grove Professional Big. 
10220 - 142* Rue, Edmonton, Alberta TSN 8V6. 


TéL: 455-2389 


cCuaig Desrochers 


Connelly 
MoKinley Lit. | 


ain ciméraire 


10011 - 114 Rue 
Edmonton, Alberta 
422-2222 


2, Mur Drive 
SeAben 


Shonwood 


ass.2222 


Au service de la francophonie albertaine 


2401 Toronto Dominion Tover 
Elimonten Centre NW. 
Edmonton ad TS) 271 


TL: (409) 426-4660 
Fax: (403) 426-0982 


[DUROCHER| SIMPSON 


AVOCATS 
Service personnalisé et efficace 
d'une équipe d'avocats expérimentés 
Contactez: M Allan W. Damer, avocat 
EDMONTON: 801 Esso Tower, Sc 
enue Jasper 


10201 100 avenue 


6 


Retraite de la maîtresse de poste. 
Bilinguisme en cause? 


NOËLLA FILLION 
McLennan 


‘Après 18 années de service 
pour la Socété canadienne des 
postes, Mme Rollande Dubrule 
prendra une retraite anticipée à 
la fin Mars.Elle dit avoir 
beaucoup apprécié travailler 
avec le public tout en ayant 
entretenu de très bonnes 
relations avec la communauté. 
Le visage du maître de poste 
à beaucoup changé durant cete 
période mous dit-elle. La 
technologie prend de plus en 
plus de place et on ofre de plus 
en plus de produits à a clientèle 


Depuis quelques mois déÿ 
Mme Dubrule a été avisés par 


son supérieur que le bureau de 
MeLennan n'offrirait qu'un 
service unilingue après son 
départ Selon elle, les autorités 
devraient considérer la position 
des citoyens. Le district étant 
bilingue, elle espère que ça le 
restera 


La plupart des retraités de la 
région _ ont été habitués à un 
service dans leur langue 
maternelle et ne veulent pas 
s'attendre à moins. 


Rollande Dubrule compte 
bien passer un peu plus de temps 
avec ses enfants et ses petit 
enfants Tricoter,crocheter et 
faire de la courtepointe sont déjà 
2 son agenda. 


Les Fortier en Amérique 


LILIANE COUTU 
MAISONNEUVE 


Edmonton 


Le 24 février dernier, la 
Société Généalogique du Nord 
Ouest a accueilli le confé- 
rencier Hilaire Fortier qui a 
donné une conférence intitulée 
«Les Fortier en Amérique ». 


M. Fortier, né à Vimy, a 
passé 35 ans dans l'enseigne- 
ment etes membre fondateur de 
la SGNO. Cela fait 15 ans qu'il 
s'intéresse à la généalogie et, 
depuis, il est devenu rédacteur, 
éditeur et imprimeur de plu- 
sieurs livres sur 25 familles: 
Riopel, Sabourin, Lachance, 
Pépin, Toupin et Dussauit, la 
famille de son épouse. 


11 est descendant de Jean 
Baptiste Fortier et de Madeleine 
Ruel, Il nous à appris que la 
famille Fortier état reconnue en 
France sous le nom de Forestier 
et qu'il était devenu Fortier, 
Foré, Fortis et Forcier. 


I y a trois branches de la 
mille Fortier. Les Fortier de 
île d'Orléans, originaire de 
Dieppe en France, les Fortier de 
Lachine, originaires de Bayeux 
en France ainsi que les Fortier 
de la Louisiane, originaires de 
St-Malo en France. 


Les ancêtres de M. Fortier 
remontent aux Fortier de l'île 
d'Orléans, Antoine Fortier et de. 
son épouse Marie Madeleine 
Cadieu. Ceux-ci sont arrivés au 
Canada en 1663, 1ls s'in- 
stallèrent à Beauport, paroisse 
de St-Laurent. 1 nous a raconté 
l'histoire de son voyage à la 
ferme patemelle où il a été reçu 
par son hôte Réal Lachance qui 
avait la maison. Celle-ci avait, 
auparavant, des plafonds de 7 


pieds et des murs peinturés en 
rouge avec du sang de boeuf. 
M. Fortier a publié la liste de 
18 000 mariages de la famille 
Forier, en ordre alphabétique 
par nom de famille de l'épouse. 
Îl a identifié 74 prêtres, 157 


Ouverture officielle 


ROLLANDE CORMIER 
Edmonton 


C'est en février dernier, 
que le Centre d'Expérience 
préscolaire célébrait son 
ouverture officielle et souli- 
gnait par la même occasion le 
premier anniversaire de son 
déménagement à la Cité 
francophone. 


C'estavec beaucoup d'émo- 
‘ion que Madame Diane Delon- 
champ, présidente du Comité de 
parents du CE P, a remercié les 
individus et organismes qui ont 
aidé la garderie à trouver un 
nouveau local: Madame Hélène 
Carrière-Noël, _ présidente 
sortante du Comité de parents, 
les membres du Comité ad-hoc 


religieuses et un archevêque. IL 
est présentement en contact, par 
ordinateur, avec 200 personnes. 

M. Fortier nous a ensuite 
amusés avec des anecdotes des 
Fortier célèbres et des voyous de 
sa famille, Nous le recon- 


pour le déménagement du C.E.P. 
etles organismes qu'ils et elles 
représentaient M. Pierre Berge- 
ron (Association de Gens d'AF- 
faires francophones), Mme 
Claire Dallaire (A.C-FA. Ré- 
gionale d'Edmomton), M. Denis 
Tardif (Conseil scolaire régional 
du Centre-nord), M. Richard 
Vaillancourt (Fédération des 
Parents francophones), Mme: 
Jeanne Létoumeau et M. Guy 
Ouelleue (Fédération des Aînés 
francophones), ainsi que tous les 
parents et amis de la commu- 
mauté francophone et franco- 
phile d'Edmonton qui ont con. 
tibué d’une façon ou d'une 
autre à la réalisation de ce projet 
Madame Delonchamp a aussi 
souligné la contribution finan- 
cière des organismes suivants: 
le Ministère du Patrimoine 


naissons parmi les gens persé- 
vérants et remarquables de notre 
communauté. Vous pouvez 
contacter monsieur Hilaire 
Fortier en composant le 476- 
5807. 


du CEP 


canadien, les A.C.FA régionale 
et provinciale d'Edmonton, 
Capital City Savings, les Che- 
valiers de Colomb, CHFA-Ra- 
diofond, la fondation Clifford E. 
Lee, le Conseil de la Cité franco 
iphone, le Conseil scolaire régio- 
nal du Centre-nord, Edmonton 
Community Foundation, et la 
Fondation Wild Rose. Des fleurs 
ont été offertes aux membres du 
Comité de parents actuel qui 
siégeait l'année dernière en 
guise de reconnaissance pour 
leur dévouement, leur persé- 
vérance, et leur soutien. Le suc- 
cès de ce projet a eu un impact 
positif qui assure la viabilité de 
la garderie. Les parents choisis- 
sente C.E.P.en toute confiance, 
sachant que son avenir n'est plus 
menacé. 


DÉVELOPPEMENT 
ET PAIX 


Le manementpour state 


